
Publie par la Cia. d’Imp. JOURNAL QUOTIDIEN 4-14 et 416, Rue Sussex
ABONNEMENT LA 7ALLSÏ Dï L’OTTAWALE CANADALE CANADA Edition Hcbdomsdaire du (ouwl

LE OA.3STA.3DA-
üournal Quotidien du Soir.

ABONNEMENT
Us An es Ville$ 4.00Us Anjen Ville 

Un An par la Poste .... $ 3.00
$ 2.00

1I Un An par la Posta .... $ 1.00OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.

lleme.ANNEE No 257 OTTAWA, MERCREDI 10 DECEMBRE 1890 CB NUMERO 2 0EN78

Lectures du Soir Rabais Special
En Articles d’Àrgenterie 
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ENTREPOT DE MEUBLES
Autrefois du Medio*lH*ll,

MEUBLES ! MEUBLES I

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

I Que si la monarchie est impossi
ble en France, à quoi bon disserter 
sur les avantages intrin sèqnes, ab
solus de cette forme du gouverne
ment ? Et pourquoi proposer à ses 
efforts un bu: qui s'éloigne, s’efface 
et ae saurait être atteint T

Ce qui fait que nombre de nos 
concitoyens s’essayent encore à ré
tablir une monarchie, c’est la ma
noeuvre lort originale que leur op
posent leurs adversaires. Ils disent

Vous renoncez à la monarchie; 
c’est donc que vous venez à nous. 
Très bien 1 Nous vous prévenons 
seulement que nous ne vous rece 
vrons qu’à telles et telles condi-

Vous venez à nous 1 Mais, qui 
ôtes vous donc? Mais qui doit-on 
comprendre dans ce mot : Nous?

44 Nous ” veut dire, pour ceux 
qui parlent ainsi, les hommes poli
tiques qui détiennent le gouverne
ment en France depuis trois légis
latures, les hommes politiques qui 
composent la majorité dans le Par 
lement, Chambre des Députés et 
Sénat, ils parlent et se conduisent 
Comme s’ils étaient non pas un gou 
vernement, mais une souveraine
té, comme s’ils étaient une famille 
royale, comme si, enftn, la France 
était pour eux une propriété. Ils se 
considèrent comme une dynastie 
s’étant mise en la place d’une autre 
dynastie.

Qu’ils se trompent du tout au 
tout, nous n’avons pas besoin de le 
dire; mais, ce qu’il importe de re
marquer bien particulièrement, 
c’est qu’ils peuvent, pendant un 
un t°mps pins ou moins long, en 
imposer à la foule, grâ-.e à celte at
titude de vainqueurs et de mal 
ires.

Non, nous n’irons point à vous, 
et pour deux raison.

J «a première, c’est que vous êtes 
njuste. Ce mot comprend pour 

nous tous les personnes qui vous 
sont adressés depuis quinze ans.

La seconde, c’est que nous n’a
vons nulle raison, nul besoin 
d’aller à vous.

Nous sommes Français, nous 
-ommes chez noue: nous y res-

Molenne epothictirerie de l'Hôpital Q4e4es 
de MoutrAal

LETTRE DE L'ÉVÊQUE D'AN, 
NEC Y AU CARDINAL 

LAVIGER1E
Eminence Réverendissisme,

Dans l’allocution que Votre Emi
nence a prononcée récemment, à 
Alger, au milieu des chefs des di
vers corps constitués de la Colonie, 
Elle a, selon qu’Elle en a pris la 
coutume, ouvert une voie nou
velle.

Je ne doute point que ce chemin 
ne soit bientôt suivi par beaucoup 
de Catholiques, et j’aime à m’y en
gager dès ce moment. Mais, en 
pareille matière, il ne saurait être 
Question de programme général à 
adopter, de formulaire à rédiger ; 
dans ce mouvement commun, cha- 
enn gardera la pleine liberté de ses 
appréciations particulières, de son 
dégré de vitesse, de ses procédés de 
discussion, de la mesure qu’il eon 
vient de donner à la manifestation 
de ses convictions, à l’expansion de 
ses sentiments.

Votre Eminence me permettra de 
lui faire part, à cette occasion, de 
pensées bien anciennes chez moi et 
qu’il me tardait de fane connaître, 
car, je trouverai dans cette publi
cité le grand avantage d’une situ
ation nette et loyalement expri
mée.

■Chimiste et Droguiste
205 RUE RIDEAU, OTTAWA
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Coin des mes il'i’onor et Oneéii. ’’ '( Pr*« de i» rue Spark.Lorsqu’il s’agit, entre Français, 
deè affaires publiques, ou, selon le 
langage ordinaire, de ce qui touche 
àila politique, on entend tout d’a- 
-bord ce langage : il faut choisir, de 
Doute nécessité, entre ces deux for- 
Bees de gouvernement d’une nation, 
6a monarchie et la république. Les 
ims disent que la monarchie est de 

meilleur des gouver- 
qu’il iaut, avant toutes 

»P|p^Hbrcer de la rétablir en 
lifiiHËIPàutres, que la Répu 
B^^T8tle seul mode de gouver 
nement qui puisse donner la liber
té au citoyen,la prospérité au pays, 
[et qu’aucun sacrifice ne doit coû
ter, lorsqu’il s’agit de la mainte-
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L'assortiment est considerable 
—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 KUE SHARKS

Lorsqu’un roi, exerçant l’autori
té royale, commet des injustices, les 
'Ujets qui en sont les victimes lui 
font parvenir, comme ils le peuvent 
eurs doléances, leurs réclama-

Lorsque, dans une république, 
les hommes constituant une majo
rité dans les divers Corps électifs, 
commettent de parti pris, systéma
tiquement des injustices, ceux de 
leurs concitoyens qui en sont les 
victimes s’efforçant ou d’obtenir à 
leur tour la majorité, ou de former 
une minorité assez forte pour faire 
respecter leurs droits essentiels.

Et c’es t ce que nous entendons

Vous n’êtes point la République; 
vous n’êtes point la France; vous 
n’êtes pas des mai tree, et nous ne 
sommes noint des sujets.

Nous ne vous demandons rien; 
nous ne demandons pas à traiter 
avec vous; nous n’en avons nul be-

ALBANIJ’ai toujours pensé qu’avant d’é 
tablir cette comparaison, avant de 
se donner à l’un ne ces deux pads, 
il y avait uue question à s i pote 
et à résoudvî. ; i«* monarchie est-elle 
encore possiblj eu France ?
/ Si l'esprit monarchique subsiste 

frarmi nous, la monarchie est pos*» 
4ible, et l’on peut travailler à son 
«•établissement. Si l’esprit monar
chique a disparu, et complètement, 
tii monatchie est impossible, et c’est 
île condamner à une entreprise sans 
issue que de s’efforcer de la faire 
•revivre.

Qu’est-ce donc que l’esprit mo
narchique ?

C’est le sentiment qu'il y a et 
qu’il doit y avoir dans le pays une 
souveraineté ; — je ne dis pas un 
gouvernement, mais une souverai
neté ; — c’est le sentiment que cette 

( souveraineté appartient à une fa 
mille comme une maison appar. 
tient à une famille, et que les con- 
imitions de propriété et de 
sion de cette souveraineté sont ex
actement les mêmes que pour la 
propriété et la transmission de tous 

■Mes autres biens.
Tel est l’esprit monarchique. Il 

^Bt existé, en France, autant et plus 
^Hpeut être qu’en toute autre contrée 
^Hle l'Europe. Subsiste-t-il encore ? 
^BVojq. Je die- plus : Y a-t il en 
^■ronce, en cette année 1890, beau 
^■oup d’homme» qui comprennent, 
^Bjui devinent ce qu’à été l’esprit mo- 
^Hiarchique ? Je suis convaincu que

nombre de ces hommes est des 
^■plu» restreints. 11 faut beaucoup 

lecture pour entendre seulement 
■n que voulaient dire ponr 
^Brîèrea-grands-pères, ces mots : le 
^■oi, la iamille royale.

S’il n’y a plus en France ni esprit 
^■honarcbiqne, ni même trace de cet 
^Hseprit, comment une monarchie 
^^Eorrait-etle être rétabli T Si les 
^^wtree de roi et de royauté se trou- 
^Hvaient un jour létablis eu sommet 
^Md’one constitution, comment une 
^■dorée quelconque serait-elle assu- 
^^ée à ce régime ? Or, ce qui fait la 
HKaonarchie. c’est précisément qu’

elle est incontestée dans sa durée, 
que sa perpétuité parait la chose du 
monde U plus «âturelle.
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160 RUE SPARKS 160L. ORATTON, 
Vis-à-vis la Basilique

lion par la poste.
Or, non seulement le naif fermier 

n’a rien reçu, mais encore il n’a 
pas tardé à apprendre qu’il avait 
été joué. Il est facile de s’imaginer 
le désappointement et la fureur de 
Bartmess, qui a fl^i par intenter 
une action en 15,000 de dommages 
intérêts au délégué shérif et à ses

Le procès, unique dans les anna 
les judiciaires de l’Illinois, a é'é 
des plus cocasses. Cependant le 
jury' après une longue délibérait mi 
a rendu un verdict condamnant les 
mauva s plaisants à 835 le domma
ges-intérêts envers le fermier, et à 
payer les frais du procès s’élevant à 
plus de 8‘200

Il y a quelques jours, les compa
gnons de travail de Peltier avaient 
remarqué qu'il avait des manières 
étranges, n ais on n’y avait point 
fait, attention.

Peltier était natif de Québec et 
était à Détroit depuis douze ans.

L’AMBITION D’UN FERMIER
Un singulier procès vient de se 

blaider devant la cour de Spring- 
field (Illinois). M Henry Birtmtss 
un brave fermier aussi naïf qu’am
bitieux, et dont le rêve était de se 
faire nommer policeman à Spring 
Held, poursuivait en dommages- 
intérêts un de ses anciens amis qui 
l’avait cruellement mystifié.

Un délégué-shérif de Springfield, 
connaissant l’ambition de Bartmess, 
a résolu il y a quelque temps de 
s'amuser aux dépens du naïf fer
mier, et lui a promis d’user de toute 
son influence pour le faire nommer 
au poste qu’il ambitionnait Peu 
après, Bartmess recevait une lettre 
l’invitant à se présenter à Spring- 
field pour y subir l’exam. n ne 
ceseaire pour être nommé police
man. Cinq ou six amis du délégué 
shérif, se faisant passer, l’un pour 
le maire, et les autres pour les coin 
missaires de police de la ville, ont 
d'abord fait subir au candidat un 
interrogatoire des plus grotesques. 
Ils lui ont dit ensuite de se désha
biller complètement, comme au 
conseil de révision, et, pendant plus 
Tune heure, il lui ont fait faire, 
tout nu, toute sorte de tours de 
force, le faisant sauter par-dessus 
des piles de chaises, marcher sur 
les mains, etc., jusqu’à ce qu’etifiu 
il tombât épuisé de fatigue.

Cet exercice termine, les préten- 
dua maire et commissaires de poli
ce de Springfield ont chaleureuse
ment fé icité le fermier, et lui out 
annoncé que, dès qu’une vacance se 

1 produirait, il recevrait sa oorniwa-

qui est ordinairement un exercice 
bel'iqueux n’a pas partout la sigui 
û talion menaçante qui lui est attri
buée Beaucoup de tribus Ty livrent 
sans raison spéciale et sans autre 
intention que de rappeler les an. 
ciens usages et d’entretenir l’esprit 
martial des jeunes gens. Il arrive 
aussi que des chefs de tribus, pris 
soudainement de fantaisie nomade 
sortent des réserves et parcourent le 
pays pour se procurer une distrac
tion, à eux et à leurs familles et fai
re diversion à la vie étroite 4 la
quelle ils sont réduits Plusieurs 
des principaux ch fs qui se sont 
amsi éloignés tem^oiairement des 
agences de Pine Ridge, de Rosebud 
et autres y eont revenus avec les 
loges qu’ils avaient emmenées, 
après avoir battu la région environ
nante non sans y avoir rèpa du l’a
larme par leurs danses,leurs chan s, 
leurs clameurs, et aussi un peu 
leurs déprédations.

Cet esprit de vagabondage a éié 
excité en grande partia par les pré
dications religieuse» de quelques 
lanatiques ou de quelques exploi
teurs qui levaient tribut sur les 
naïfs. Mais il a été surtout exagéré 
par les alarmistes, qui colportent 
des rapports extravagants sur des 
incidents sans conséquence.

C’est ainsi qu’un Indien ami, 
nommé 14 Plenty Bear ” est arrivé 
en toute hâte à l’agence de Pi ne 
Ridge (Dakota méridional) annon
çant que Little Wound, un chef 
qui était venu à l’agence quelques 
jours auparavant déclarer qu’il 
avait arrêté les danses Japs sa tribu

avait recommencé à danser lui- 
même une danse p.us fougueuse 
que jamais, et qu’il faisait jurer à 
ses hommes de répandre la derni
ère goutte de leur sang plutôt que 
de céder aux blancs s’ils voulaient 
les en empêchvr. Une enquête a 
démontré que le récit de Plenty 
Bear était simplement un artifice 
pour se faire donner des rations 
supplémentaires.

Un correspondant du Dakota mé
ridional adresse au Herald de Boston 
un rapport sur une enquête qu’il a 
faite avec le concours de plusieurs 
chefs Sioux, et d’où il a acquis la 
conviction que les ludiens de l’a
gence Pine Ridge n’ont jamais eu 
l’intention de faire u:ie démonstra
tion sérieusement hostile. Ils se 
plaignent de n’avoir pas asst z à 
manger ; mais ils ne sauraient où 
all-.r s’i s sortaient de la “réserve.”

Le Transcript de la même ville 
publie une lettre d’un jeune dodfr 
leur Sioux, gradué de l’Université 
de Boston, qui exerce comme mé
decin du gouvernement à Pine 
Ridge, et qui conclut sa lettre par 
ces mots : “ Tous les Indiens cam
pent ici tranquillement, autour de 
l'agence, excepté little Wound, qui 
est avec une trentaine de familles à 
sa place ordinaire, Medicine Greek. 
Il y a ici plus de mille soldats. Les 
Indiens sont disposés à abandonner 
leur danse de l'Eepril. 11 n’y a pas 
de danger. Je continue à visiter 
les malades parmi les danseurs. — 
Chas. A. Easiman, médecin du fo
urniment. »

LA TRAGEDIE DE LACH1NB
On recherchait activement depuis 

quelques jours le cadavre du mal
heureux Birch, tué lors de ta lu
gubre tragédie de Lachine.

Des plongeurs avaient accompli 
d’héroïques efforts durant la jour* 
née de samedi, dimanche et hier, 
mais lee recherches menaçaient d’a 
mener aucun résultat heureux et 
on commençait 4 perdre toutespo r. 
On craignait que le corps eut été 
entraîné par le courant ou qu’il eu 
été enseveli sous le charbon.

Enfin, ce matin, vers neuf heures 
les directeurs de la compagnie du 
Grand Tronc apprirent que le ca
davre venait d’étre retrouvé.

Ce dernier portait plusieurs con
tusions et il fut immédiatement 
transporté à la résidence de l’é
pouse du défunt, 134 rue de la Con
grégation, Pointe Saint-Charles.

Le coroner Jones a été notifié et 
il a tenu une enquête celle après- 
midi, à trois hmres.

transmis-
La constitution de tout état répu

blicain donne aux citoyens le droit 
et les moyens de prendre leur place 
au soleil. Nous voulons la prendre. 
Et, si nous ne l’avons pas p ise plus 
tôt, c’est par ce motif que beaucoup 
de conservateurs et beaucoup de 
calholiqi es estimaient qu’il fallait 
avant tout s’appliquer à l'œuvre 
inutile, impossible d’un change
ment dans la forme du gonverne-

Je remercie de nouveau Votre 
Eminence de ce qu’ayant pris elle- 
même la parole sur un sujet qui 
paraissait nous être interdit Elle 
m’a donné l’occasion de dire ce qui 
est ma pensée habituelle et mon 
vœu le plus cher pour la prospéri té 
de notre patrie.

Je suis avec le plus profond res
pect de Votre Eminence Rété- 

rend iss i me, le très humble et 
très obéissant serviteur,

-t- LOUIS, Evêque d’Annecy.

SUICIDE A DETROIT
Toronto *10 déc—Une dépêche 

de Détroit dit qu’un nommé Edou
ard Pelletier cordonnier âgé de 33 
ans et demeurant rue du Chêue 
avec sa femme et ses trois enfants, 
s’est pendu dans son hangar, hier 
soir.

Toute la famille avait soupé en
semble mais uu peu avant la fin du 
repas, Pelletier s’était levé et était 
sorti par derrière. Sa femme le 
croyait a la chez le voisin. Uue 
vingtaine de minutes après le dé
part de son mari, elle alla au han
gar chercher du bois et en y en
trant. elle aperçut eon mari pendu 
à la toiture avec une corde â linge. 
Elle alla chercher un couteau et 
coupa la corde et le corps de son 
mari tomba à ses pieds II respi
rait encore, mais à l’arrivée du mé
decin la vie était éteinte.

— En voyant passer un bossu: 
—Devine un peu qu’elle cité a 

donné le jour à cet Adonis.
—Comment veux-tu.
—Voyons! [Bombayl c’est asset

DANS LE NORD.OUE8T 
L’agitation indienne du Nord- 

Ouest parait avoir perdu de l’im. 
portance qu’elle avait, ou plutôt 
qu’on lui avait alti ibuée au com
mencement, U “ taose de l’esprit”

■H
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Bureau 119 rue Elgin, Ottawa
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1
0:i a fait dernièrement à Anna- 

poli.', E. U.,'des essais de plaques 
de 1 lindage.' Parmi les plaques 
soumises à l’épreuve des boulets, 
deux espères ont été tout particu 

l/une. pi
pait •* à Sheflields, uar la Cie C ui- 
rnell, était roui posée (d’épaisses la 

.e._(«uperposée8 
dont sont actuel 

la plupart des 
vait *• aux de guerre anglais ^L’au- 
tre, abri4née eu France, aux fa- 
uiei 'es fonderies du Crensot, était 
tou1 simplement faite d’acier nic
kelé.
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VALIN * CODEI.E * APPORT EST RE.IKTÉDen’.newt renia, jm-e?Secrétaire " .
Rédacteur de ville.

I.- .-onseil du ville s'est aa*emMé, hier 
la présidence du maire M. Scott 

xents MM. le* échevios Durnaie, 
Ardouiu, Barrette, Aubry,

M F X. Martin présente un compte de 
Si 13. SU pour tapie potée dans l’hôtel de ville. 
I.c compte de la compagnie électrique de* 
Uhaudiéies pour la pose des tils et appareils 
de la lumière électrique dans l’hôtel de ville 
v’éieve a la somme de $223.50 es* aussi mis 
devant le conseil Ce di 
approuvé et ordr 
compte de M. M 
comité des

Charbonnaufrage tvossls, Solliciteur», Eté.,
BLO( KUAN, RUE SPAREr I

vis-à-vis l’Hôtel Bn«sell.

Etaient pie 
Thibault,

10 de 
el.le ”

Fa
bat Due norvégienne “ Bar h 
naufrage a Codroy, dimanche »oir 
une violente temp* te de neige, 
sonnes ont péri. Deux hommes

T-J K A.Ninet- d’acier et de 
C’eF ce blindage

BUREAUX . 414 et 416 Rue Sussex

l’reize per
ines seulement 

aujourd’hui et il 
à l’achat de présents et au 
de les acheter. Naturellement je dirai 

que c est la “ Palmer House, ” car daas ma 
ligne nul autre ne peut donner de si bons bar
gains aux acheteurs vu que nous sommes jorcés 
de réduire notre immense stock avant notre 
déménagement à Monsréal. Nous avons donc 
décidé d’offrir toutes nos marchandises à des 
prix extraordinairement réduits d’ici à latin de

Trois sema
est temps de 

meilleur
—ET A—OTTAWA, OJCTT. re velus NoëlJ, W. W. WARD.

avocat etc.Bois.Mercredi 10 Décembre 1890 page

IMM EN.SE ÇOMI’AUX IE ----- BCR1AC -
ârLEM PERSONNES QUI NE RECE

VRONT PAS LEUR JOURNAL RÉGU 
LIÈRKMENT "SONT PRIÉE 
N ER AVIS SANS DÉLAI AU BUREAU 
DE L’ADMINISTRATION.

Kansas Fitv, 10 de .—Il est rumeur qu 
mie cumpa « —p« «*t Le Stock le dus complet 

11 '■ qu’il y ait dans Ottawa.

Prix Modérés.

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otliis est donné 
artiu est renvoyé

iigrite compagnie composée de c*. 
pitalisté* anglais et américains, avec nu ca 
pital de vingt milliena. a l’intention de faire 
l’acquisition le toutes ien fon leries de caiac 
teres typograj>iti<|ues des Etats

Cinq projectiles, lancés à faible 
(hsDtnce, avec, une vitesse de dix- 
huit cents pieds, ont réduit liitéra- 

en bouillie la plaque an - 
L’acier nickelé au cou

de DON
O’GARA MacTAVISH * WYLD
AVOCATS. SOLLICITEU ho, NOTAIRES.

Bloc Eay, nu Spark ■ Ottawa, Ov

Le comité dit feu recommande «'ans un 
rapport qu’à l’avenir les contribuables qui 
i<- (livreront l’usage -le la bouilloire à dége 
1er Taquedm: chez eux aient à payer $1 pour 
ht première heure «•' "0 centins pour les 
heures subsé<|uente*. L'année dernière il

leinellt
giant
traire, a parfaitement résisté.

(Jette expérience, qui a passé 
presque inaperçue., est cependant 
en train de faire tonte une revolu
tion dans la marine de guerre des 
di lie rent s j>ays. à commencer par 
celle de l’Angleterre elle- né me II 
est à peu près décidé de remplacer 
immédiatement I*- blindage de Ion
ie la Hotte anglaise pir des plaques 
d'acier nickel»
Fiais Unis, où l’on est à construire 
la Hotte de gueire, il n'est plus 

nés lion que de se jirocnier assez 
e nickel pour pouvoir en recou 

v ri r les coques de lotis les nou
veaux navires.

(Jette question, au premier abord, 
pourrait p traître assez indilférente 
au Canada, dont la mai ine g tier 
rière n’existe réellement pas, mais, 
à y regarder de près, elle nous in té 
resse au plus haut degré.

Noi.sfyossédons à Sudbury, Ont., 
des mines de nickel d’une richesse 
inépuisable, et ce nouveau dé hou 
ché va sans doute donner è leur 
exploitation un élan tout à fait im-

DOUBLK ASSASSIN Al 
A Cl»

omme uu parti 
glisc, tleuz dé'oni

Manteaux.
très joli présent et nul 

ieurs se proposent de l’offrir, 
est très important d’avo.r le 

ent, nul ne peut 
er notre immense

ECHOS DUJOUR DE L’HOTEL BUSSELL
Martin O’Gara, O- C. D B. MacTavish Wm.Wti...2 E.G.Laverdure&Cfe.

RUE WILLIAM.

lotit Feirauil, au 
de noces revenait

10 déc
jotird'hiii 
de IV-

*uut tombés privé* de vie 
enfui. Oiwroit que c’est

Un Manteau est un 
doute que 
Mais comme 
meilleur article 
mieux faire 
assortim

xinr lue 
que just 
néficienl

allons se sont pro 
coup et le marié et la rnarh «• 

L "assassin s'est 
amoureux «vin-

a coûté $2 
bouilloire, et il ne sera filLES M ILLEUB5 

QUALITES DE CHARBONpaient lales Chinois aEn novembre la 
produit 50,086,.TO.

Kingston possède depuis h: 
homme qui voit des fan'

i bu» blés qui s’en bén 
r des services rendue pour son arge 

que de venir visit
ent dans les styles les plus nouveaux 

prix les plus bas que l'on puisse désirer, 
nous faire une visite si vous voûtai 

épargner de trois à quinze piastres par Man-

ii,ent dévia être fait à l’avance, et 
on découvrait que 

ue au lieu de sur 
blés alors l’aigent

ci de J 
CielÎ.G.Brijrhm^EiL

28 RUE SPARKS

lutte ave. gel*-e dan* la Christian & Cie.DANS L’ATTENTE D'UN FRI N E 
BfKMK, 10 liée. L'empereur Guillaume 

«jti'iVpartit d'aujourd'hui, il soit 
récité tous les jour* des pii* 
églises du royaume pour 
sans danger «le l’impératrice 
doit avoir lieu dans les 
mois prochain.

M. Barrette s'oppose à

pou,:e pour payer d'avance devra se passer

M. Ardouin dit que le percepteur de l’a- 
qweditc pourra :

Commercants de Charbon.M. ('hoquet*»-, M. I'., est en route pour 
Ottawa. 11 vient demander la comor.litatii u 
de la peine de Moi in.

ce paiement à I a- 
; qu'il trouve injuste. Fst ce qu’un 
ibuable qui n’aura pas il’argent sens le

il
De même, aux accouchement 

Augusta, qui 
premiers jours du

BJLSSI3ST JDTJ CANAL. 
Eb dehors du Combine. Adresse 

commandes à C. Christian, Agent, ! 
House, Little Sussex Street. Ottawa.

Belcourt, MacCraken 6 Henisrson
AtorM., Procoreor*, Notaire*, Eté,

ONTARIO ET QUEBEC
OTTAWA

Etoffes a Robes.
Nicolet

Voici un autre article 
nt de Noël.

qui constitue un très 
et je répète que la 

it où l’on peut en

constitueMonsignor Tanguay a fait cadeau a l'Uni 
versité Iat val du manuscrit de son ouvrag» 

Dictionnaire généalogique des fainill 
canadiennes.”

L’élection de Napiei ville * été favorable 
au candidat Paradis, conscrvatoùt 
jorité est de 31 voix 
lions provinciales le 
été battu par

,! l*eau prése 
l'aimer 1 le

le plus gra
est l'endroit où 1 

an*l choix et l'achct 
ilonnerons de plus gratuite

toujours excercer son juge 
et faire crédit loue qu'il sera

MILAN FURIEUX 
Fakis, 10 déc.—L’ex 

qui est parti «le Paris pour 
pensée qu’il sera 
avoir accès ni aupi 
Prince de Dalles et de 
est reparti furieux pou 

pulai*. Il a 30,(MH) 
ger par année.

John J. MacCrakcnN. A. Belcourt,Milan de Serv" 
Londres «laits 

reçu pijr la reine, n'a 
très d'elle ni auprès 

lord Salisbury, 
r Paris où il a 
livres sterling à niait

neccMJsaire.
I.c «imité des tinaaccs fait un rappor 

laits le |itel il recommande d’offrir $25 à M 
le Dr. Reaudin. I>e com 

à l’avenir l'officie.

t tous les renseignements nécessaires tuu.nt 
couleurs, aux modes et aux «juaiKtés 

lises et nous ne vendrons jamais pour tout 
. un article «jui ne l'est pas.

Geo. F. Henderson.

Tsrs VIT R E S ST-WART, CHRYSLER i 69BFIHr".!

îjmyi ,'J.Ul par inspection (pi 
de faire, et $2.00 pour le 
telle insp 

M. le 1

Aux dotnières élet AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la Uonr Supreme et le t’anenaet

Chisbres Union, 14 rae Mettait», Utlaii, Oit;
F. H. Cbrvslki

iapportm*- M. Paradis avait 
majorité de 221. Soies. Soies.Vitres Françaises,

Vitres a Chassis,
Vitres a Peintures, 

Vitres Dépolies, 
Vitres Colorées,

>r. Reaudin «lemande à être en ten 
l’adoption de ce rapport soit 
oqeidère ce rapport comme 

invitation qu’on lui fait à donner la dé 
ce qu’il n’est pas disposé à faire.

ont été requis pendant l’anuée 
«eteut sanitaire, par le piéeiilent 
«le santé et d’autres officiers de la 

grand noinbro de 
tifier son compte de $200 et au 
«li-jà quinze ans qu’il donne à la ville ses «er 
\ ices comme officier «le santé et toute 
numération reçue jtendant cette péri 
• lé.?I(M» en 1886 ft $100 en 1889.

Il préfère Iwau oup donner ses services 
nullement que d'accepter la somme de 

(|n'on lui offre.
M. le Dr Aubry dit que si le comté des 

n'a pas offert «l'avantage au Dt 
st qu'il n'avait pas «le fonds, 

nais dit qu’il ne convient pas pour 
d'avoir un officier de sauté et de 

Le compte 
il le porte 

ville sera

UN CYCLONI 
lo (IA-

omté. «le Wil'im, 
nlvvé la maison de 
•iluite en pièces.

a été lance à
arbre, et tué 

Une autre maison où se trouvaient 
i été emportée, mais personne

Voici un présent un peu plus disix-ndieux et 
sur lequel on peut économiser beaucoup d'ar
gent en l'achcant au Ixtn endroit. Notre 
assortiment de suies et satins est le plus consi* 
livrable «le la ville, voici aos réductions :

Satin merveilleux, uoir, réduit de $1.00 à

v in merveilleux, noir, réduit de $1.35 à 
$1.0#.

A»tio merveilleux, noir, réduit «le $1.75 à 
$1.25.

Satin merveilleux 
$1.60.

Satin merveilleux, noir, réduit de $2.75 à

l’eau de Soie uoire, réduit de $1.40 à $1.19 
$1.60 
$3.50

J'affirme sans hésitation 
de meilleure soie

vendant

-lu avant que
Un cyclone aDans un article intitulé " Libert - pour 

tou* ", le Canaui*a se prononce contre 
F Association «les ouvriers de bord et il dit 
que,si M. Mercier parvient à lad ' uu gau: 
le peuple lui devra énormément «le re 
naissante.

Akm sta, < Me 
passé sur le < 
matin. 11 a c 
ilerson et 1 
a é'é tué insiaiitan 
blessée à mort et un 
distance «le 300 verges

sept nègres 
n'a été blessé

McLeod Stiwa
J. J. Gobfbetlack licit 

Henderson
par l'inspi Vitres de Cathédrales,

Vitres Enroulées,
Vitres Boursouflées,

Vitres Prismatiques,
Vitres Mauresques, 

Vitres a Miroirs,

Walker, McLean & Blanche »,
AVOOi TB

é», Solliciteur*, AgenU Parle* 
lalre«h Notaire*, etc, sic.

Ce métal, connu, dit on, en Chi 
m- devins des siècles, a été isolé en 
17 iV (tar le Suédois Cmnsladt. Pen- 
dan1 longtemps il n’a été qu’une cu
riosité des laboratoires, à cause de 
sa rareté et du peu d’usages qu’on 
en pouvait tirer. Plus tard, les ap- 
pHe.-liions de la galvanoplastie lui 
donuèr -ni dt; la vogue. On reoou 
mit ses reniarijtiables propriétés, 
son inaltérabilité |ire«ijtte absolue, 
sa grande dureté, son yclat compa
rable à celui de l'argent 
vêtit une foule de menus objets 
d’une couche du précieux métal.

tin 1864, la découverte de gise
ments abondants de minerais nie 
k»*li 1ère- dans la Nouvelle Calédo
nie pej m it d'on faire de nouvelles 
ajiphcations, et, vers le même 
temps, un chimiste français prédi
sait 11u»» ce métal amènerait un jon'- 
toute une révolution dans les arts 
et l'Industrie.

i pour |ue-

()n trouvera en première page 
importante lettre de Mgr IkohiiI, évêque 
d'Annecy, France. Elle contient en euh»- 
tance tout et #que le Canf.ua a «lit 
de la république française, 
qtient document.

Un nouveau club vient de s'ouvrir à Lot

; lu ré
noir, réduit de $2-25 à

PARNELL
No. 34j Kue Elgin,Lon 11RK8, 10 liée, 

blin, Fame II u eu une
En partant pour Du 
ovation et a prononce 

lisant entre autres choses que 
s ne regtetteraient pas de lui être 
dèli-s et que la victoire était certaine. 

• s'est détaché qu'avec chagrin 
que le parti < 
r son manda

à recevoir Parnell d'une 
véritable tri

C’est un élu- & IEN FACE DD BOSEKLL)

W.H.Walker D. L.McLean. C.A.B.ancut
Et toute sorte «le Vitres qui entrent «tans 

ou privées. As-

tmporte 
u Don.inion.

l’eau dt 
l’eau de

e noi e, réduit «le $2.25 fl 
e noire, réduit de $4.03 à

Soiles constructions publiques 
sortiment considérable et 
prix ton

restés ti 
O'Brien ne 

d.- Fatuell et il fera ce

compelfmani-es 
Reaudin, c 

M. Dm 
ville 

-eftiHi.r «le 
le M. le 1

elle ligne
aucune qu'il )n‘v a pas 
impur,ée en Canada ; comme le pri 
élevé ie fais un véritalde sacrifice en la

x font concurrence à eeu 
quel autre importateur dII Mutile «ren >lé«>rire tout s les 

; «m le devinera a:*ément 
tisine a été

VL. E. LUSSIiHRMcCarthy va résigner 

*rk se

maginhcences 
lors<|u'on saura qu'un - hef de 5«

A ?o -at*, Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)

yer ses services 
i-uudin est juste, « 

slice, la 
frais en plus 
M. le Dr Beaudin à 

la cité pendant 
est souveraine

const".!e (Hors «jue le rapport

fa roi

pay- 
)r H. WM. HOWE. à $2et l’on re F" ' D Gros Grain noir réduit de $1.50 à $

Gros C ain noir réduit de $1.75 à $1.35 
Gros D.ain noir réduit de $2.50 à $1.60.

1 29d.-st-s Ilppoilljz*
(V g*-11-rai. des mai mites

te dit que Al 
grands services 
le l'annve et qu’il 

de refuser de

engagé aux 
$7,5(K) par » i 
a sons ses ordre* onze lieutenants et, ne

& tnny Farnell a choisi pour eau 
> Brien.

Ivilkr 
Barry (didut Argent àprê’er Avec avantage spécia’ i 

'emprunteur. Idu de à
iée de mat mitons.sa i renient,

Soies de Couleur.
Je vends une soie faille français 

à $1.15 dont le prix régulier é'.a 
le puis vous donner presque tou 
dans celte ligne.

A. e LUSSIERLA FEMME AU REVOLVER
On vient de 

d'assises une jeune 
«lu nom de Millie Fanhorts, poursui- 

ue» mois à 
amuel Golj.

.11»nt injuste «
M. Ardouin

du comité «les finances n’est signé que par 
leux niemhres du comité, MM D'Orson- 

y, ce qui est insuffisant. Eu 
unséquence la rapport est nul.

«•s avoir décidé «l’accorder la salle du 
ur les séances du c< nseil «lu comté 
du comité pour les séances du bu

reau des commissaires d'école, le conseil se 
11 comité général pour discute 

lemande des bouchers et les comptes d 
Du mais et du'Dr Reaudin 

I.c comité rapporte en faveur du paiement 
lu compte de M. Du mais pour plans fournis 
a la ville, et en faveur «le l'offre d'une som
me -le 51(H) pour scs services comme officier

On vient de mettre en pratique, dans 
hôpital de New York, 
cation du téléphone.

U11 méilecin a r«

San Francisco, 1(1 <l« 
juger devant lu <

e de couli 
'.ait de $1.; 
tes les couleMoins Cher'îgënieuse uppli

M. J. GORMAN, LL.B,
uour avoir tué il y a ijuehj 
p* de revolver un nommé S 

berg. Le p oc es a causé 
lion dans .a ville. Il a été 
des débats que Millie s'était 
par Go dlieig et <|u"t-ll# avait 

ne sait pour quelle raison 
a» e j lui. Une querelle s’est eng«g* e entre 
eux ii ce sujet, et Goldberg furieux a mena
cé la jeune femme de la tuer si elle persistait 
dans son refus. Il tirait même déjà son re
volver de sa poche, lorsque Mill 

lui, en a pris un a 
après une

par téléphone les sal
les .le l’hôpital et les chambres «lu réception.

veut vomtnuniqt|er avec un mala 
lailie infeetie

1Siu-, 'steur de L. A. Olivier)

vocal Sollicité ur9 Notaire, Fie,
—BUREAU—

Cota üee Isa Kld«aa et MnsNsl
î OTTA WA, Oni.

J'T'i Soies de Farl"S -qui: le—
de atteint «le

la(Je moment parait être être arrivé 
et. Dieu merci, notie Canada va 
jouer un beau rôle dans le non 
veau développement industriel 

Si nous avons ou souvenir, on a 
découvert autrefois des lient s de 
nickel dans les Cantons de l’tist 
Abandonnés «1 cause de leur faible 

I rendement, ces mines, examinées de 
I de nouveau, Donnaient bv u se rou-

fusé ensuite, 
e «e mariermis eu rapport avec lui par fils téléphonique. Je désire attirer l’attention J 

tawa sur l'assortiment consi* 
jtossédons clans ces soies. ^
«les satins dans toutes 1<*
ges «le fantaisie, :î plus partiexdièremen^mne
ligne de s«>x surah que nous vendons à 39
centins.

Moins lherr la 
e M.

Le gouvernement russe se pr.'oo-iqie d 1 
grand in>mbre de pe 
tauten Russie. Le dei .lier recensement a

-CTARGKNT A PRETER
ies aveugles exis-

Cliemiii (le Feret* 'l’Ifait connaître «pie ce nombre s'élève, potir la 
Russie, lu Pologne et !«•* provinces «lu ('au 
«•a-e, à lN'i *47-», tandis qu’il n’y a «pte ISS,
812aveugles «tans tout le tes r de l’Europe.
El,amie, il T » , peu pri. »i,t„ u ,iw. , vrir un.jour et donner de jolis pro-

(ils à leurs actionnaires 
Les journaux nous disent que M 

T. A Edison s’occupe activement à 
l’heure présente du traitement des 
minerais tin nickel, qu’il a même 
découvert un procédé d’extraction, 
merveilleux de simplicité et de ren 
di m- nt D’autres se mettront en-

Nouveaux Thés de 'a Saisonprompte que 
lu». Ia-, jury, 
a rendu un vc 
s’ét.iut trouvée eu ét

lél'ihét du -
n *!k

lillie comme 
gititne défense.

til s'ajourne apres av«: 
■o inpte au « «unité dcl aqtteJuc, 
éexaminé.

roye Articles Domestiques.
Les ménagères d'Ottawa économiseront ae 

20 à 35 pour cent en venant acheter chez, noos 
toutes leurs fournitures d

Lainages.
Voici nos réduc«*rons dans les lainages :] 

Nuages réduits «le $2.00 ù Sl.OÜ.
Nuages réduits de $1.50 k 75c.
Nuages réduits de $1.25 à 63e.
Nuages réduits de $1.00 
Fascinateurs réduits de $1.75 à 87c. t 

de $1 50 à 75o. S 
Fascinateurs réduits de $1.00 à 50c.
Châles de laine aux mêmes réductions.

ai de î* Seule mea• 129
Cinq 1:

1 cents la livre, 
ivres pour une piastre, 
Vingt-cinq ; ivres vino piastresLA COUR CRIMINELLE 

(Dépêche spéciale)
Ayi.mkr, Comté d’Ottawa, lo déc. 
c criminel ouvert sous la présidence <le 

Sun Honneur le juge Sir F.aucis J. Johnson 
de Montréal. 22 indict-mauls sont soumis

mes que «le femme privés de I» vue c maison

q«iv -Nouveau Brunswick,
Ecosse, I l le «lu Prince Edouard, le Cap 
Breton, les i!es de la Madeleine, Terre- 
neuve et St. Picire. 
lues trains 

Halifax,

te directe entre l’i 
s «lu bas «lu St. La 
'haleurs, pro.iv.ee de <Ju 
- -Nouveau Brunswick, 1

entre l’Ouest tous les

ebec ; ainsi 
a Npiiirçll»

‘leTer Ceci" n’est§pas une vraie réclame, mais il 
j'.ag.'v d'iiu »ot «la Théo «1Y«i--■•Mente produc
tion. Venez en ehorchct ^une livré | 

essayer.

' “ Un membre du parlement 
des dépêches quotidiennes 
H frai.n sur la situation politique en Angle 
terre, «Durit en quelques lignes l’imbroglio 
Parue!!

qui envoie

Couvertes
v.

aux grands jurés la plupart étant pour «les STROUD BROS.Confortablesoff« nnes de peu «l'importance ù lev «-option 
cependant de James Dune Vexpress quittent Montréal et 

tous les jours (dimanches exceptés) 
rendent à destination de tous ces peinte 
changement «le chars, en 28 heures et 

55 minuta*.

Chemin >
éclairés par l’électricité et sont chauffés par 
la vapeur de la locomotive même, ce qui 

te considérablement au confort et à la 
des voyageurs, 

les trains diiects

“ To ites sortes «le jalonnes et d'ambitions 
serait pas 

Sexton, Dillon 
illon ne

icusé «lu crimecore tin la partie n’en doutons pas, 
et développeront de plus en pUn,

.( ÔOcH. tly msont mures 
tenu lcmgto 
ne dominer; 
t ait pas O’Rrii 
sept ans pom 1 « 
tion. Parncli

parmi eux.

«•gler la q

la personne «le Kate-ONeil.
courte mais savante et 1 500 Paires de Couvertes

Tout Laine. |
COMPTANT OU CREDIT LA MAIRIE

Conditions

par 
t. D Fascinateurs réiuitsRUE RIDEAU 

172 et 174 RUE SPARKS
lui

«b
Le juge a fait 

éloquente adresse aux grands jurés qui se 
sont ensuite retirés dans leur chambre «1e

cite branche de la métallurgie. La 
•monde du nickel e-t assurée pour 

li s siècles. 11 s’agit de voir à ce !uestien
>P(K

rgique et trop imlépen-

lars des Irai us express directs sur le 
de l’Intercolonial sont brillamment

soumis Glailstoni 
anxieux de s’en débai 
formidable, trop

que la production puisse égaler la I délibérations pour adjuger sur les indicte- 
(icmaude. Actuellement, le Cana- s ment s soumis par la couronne. Les grands 
(la pt lit fournir cinq lois autant de , jurés ne termineront probablement pas leur

l««sogne que tard ce soir.
Li couronne est représentée par MM. 

Gordon, avocat d*Aylmer et Barry du Por
tage du Fort, jomté-ile Pontiac. Sont pré
sents eu cour pour différents accusée MM. 
Brooke, Beauset, Major, T. P. 1 
N. Champagne.

Ces deti x derniers sont chargés de la dé 
fense de Duncan.

il"',', Gants de Kid. i
sécurité D'aujourd’hui à Noël, j’offrirai 

des prix spéciaux. Notre 
considérable.

gants(ànickel que toutes les inities cou-
char.

sont attachés 
nouveaux et 
; salons pour

réfectoire et dortoir 
ut te, de même oue les -

assomme
Il vient de paraître à Rome une brochure 

source officieuse. charsS]omIl y a de cela plusieurs années, 
un avocat demandait à un aspirait 
à l’étude du droit qu’elle était la 
mère de l’industrie. Et, comme 
IVlève ne savait tro 
le rusé disciple de 
giavement que c’était la nécessité. 
Ce se, a encore la même nécessité 
qui fera naître partout le monde 
l’industrie du nickel.

A nous d’en profiter
L’abbé Lafi.ammb.

1891Ellequi parait avoir 
insiste sur la nécessité qui s’impose à l’An
gleterre de se joindre à la triple alliance, 
afin d’agir sur la France et d’amener le dé
sarmement après une rectification «le fron
tières avec l'Allemagne.

$10 «le marchandises pour 25cts par semaiae

“ 1.00c te *• “
“ 1.25c te “
“2. ÔOc ta “ “

!0 Gants de Kid Doubles.DES PASSAO:
A.N A DI EN N ES

ERS ET DES M.
i-Edrop*ennes us avons k peu près douze 

gants doublés valant $1.75 à $2. 
vendons à 93 centins.

douzaines rie 
.00 que nousÀui Electeurs de la Cite d’Ottawa,et L Les passagers pour la Grande Bretagne oe 

le Continent, quittant Montréal le vendredi 
matin arriveront k temps pour prendre le 
vapeur de la malle, le Samedi à Halifax

L’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facultés offertes pour le 
transport de la fleur et en général de toutes 
!ce marchandises à destination des Provin
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produits ex
pédies aux marchâ de l’Europe

Pour billets et informa 
et le passage s’adresse

E.^KING

p quoi répondre, 
Thémis lui dit MESSIEURS, ’

A la demande d’un grand nombre 
d’électeurs de la cité d’Ottawa j’ai con
senti à me porter candidat à la mairie 
pour 1891 Je publierai sous peu mon 
programme municipal.

Je vous demande votre appui et de-

Votre tout dévoué,

Metropolitan Mfg.L’idée de cette brochure qu’un désar
mement général devrait s’effectuer dans 
l’Europe occidentale, et que l'Allemagne, 
l’Autriche et l'Italie ne peuvent d armer 
tant que la France ne consentira pri à un 
arrangement à ce sujet.

Chapeaux et Modes.
Voilà quehjue chose de très bien pour tv- 

présent de Noël. Notre assortiment est én ? 
me et nos prix sont très bas. Derniers goût* 
dernières nouveautés et modistes de pre ni»

Nouvelles ae Montreal
Montréal, 10 déi 

J (-.mites contre 1- Mail le juge a 
libéré la «{uestion de savoir si les *vo 
Mai
les allégations que 
trouvent trop vagues e» inutiles ou contra 
diotoiree.

557 Rue Sussex.
Dais la cause des

anchor de leurs plaidoyers 
les avocats des jésuites

L devront reti

tionSjConceruaat le fL’Obsébvatecr Français, journal uatho 
lique de Paris, rédigé pai 
cardinal Guibert, 
din si l.avigeric.

“ Les coteries politiqiiesylont il s'agit de 
briser les cadres, non seulement parue 

elle* ne représentent plus 1 
ime ut de logique dans

s, mais aussi et surtout parue 
it, craignent ou ha) 

usent, dit-il, de lems «leri 
pour se défendre contre l'assaut que 
livré S. Em. le cardinal lamgerie.

On parait convaincu dans les hau
tes sphères politiques d’Allemagne 
que le Reichstûg se prononcera en 
faveur de la rentrée de Jésuites en 
Allemagne. Il pa ait y avoir à ce 
sujet une entente générale, même 
avec les conservateurs protestants 
qui, jadis, ont soutenu si 
Bismarck.

Nouveautés.
prochaine j’installerai une vitri 

les de soirée, et je montrerai

parent du ARRETEZ !
Cette Toux Chronique»;

, agent des billets,
Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général

en plein avec le car Des voleurs sont entres' 
* le magasin de M. K. La 
St Lan rent, de bonne 

enlevé pour environ $1,000

par cflracti ni 
urence, de la 

hier matin, et ont 
)de maruhandi

La semaine 
avec nos artic 
nuuveautés comme l’on 
la Palmes House

deAlex, McLean, trouver qi 
Les dames feront bien 

une visite, car nous voulc 
lock avant notre départ poi

) Car elle pourrait dégénérer eu Phtisie Pul- | 
" monstre. Four les AJTectioni Serofultilki», ( 
| l'ht’tiquu, -Infinis et Maladies Similaires il

La société des jeunes Irlandais s'est de 
dat ée pour Hamel1.

Isidore Duro

Bureau du Chemin de Fer, \ 
Moncton N. B. 18 Juin. 1890. /le mouvement

Montréal.
légit

social du pay 
qu’elles expl> 
l’Eglise

•’un autre côté les vttlndiques comme d* 
Cassagnm q ti font de la religion tut instru
ment, crient, tempêtent, gémissent. Ce d« 
Gaasagnac appelle les cardinaux et les 
quee républicains : des prélats eugt issés, 
des manieurs u'argent.

viveineni
A cher vient d'obtenit 

e cause contre la Banque Jacques- 
accusait très sérieusement .1* C LEVEQUECartier qui 1 LA MAIRIEL’EMULSION Venant d’etre Reçu.

Je viens de recevoir «leux caisses de lleui| 
pour soirées. Ce sont de véritables bijoux 
es avais achetées pour notre maison de Mc J 
réal mais j’ai décidé de les offrir aux dam? 
d’Ottawa. Voyez mes vitrines la semaine pro 
chaine et consultez nos prix.

Dans u ne entrevue avec un jour
naliste. M. Pasteur a déclaré que 
le Dr K or h a fait une découverte 
iras importante, mais l’étendue de 
sa découverte même est encore in- 
certaine ; pour le moment il n’y a 
pas encore un seul cas de guérison 
certaine, pas même de lup» s. Il 
n’y a pas encore il • certitude réelle 
quant aux suites du traitement. Le 
remède que Koch emploie est d’une 
violence inouïe et il cause une ré
action terrible.

“ Le* journaux médicaux signa
lent un cas d'albiimmerie et d’hé
maturie qui s’est déclaré chez uu 
malade à la suite de fail les injec
tions du virus Koch. Par le fait, 
ce remède affecte particulièrement 
les reins, mais il 11e serait pas juste 
d’en rendre Koch responsable. Quoi 
qu’il arrive, vous pouvez être cer
tain que l’Ecole bactériologique 
française ne parlera pas, tant que 
les résultats de nos recherches se

mais dès qu’un 
seul point sera parfaiiement établi, 
nous en ferons un rapport détaillé 
à l’Académie de médecine ”

(ENCANTEUR) 

SAIuIuB D’ElSTC-A-lSrNouvelies de Quebec

1891sexe, 10 dec. - Deux f«miill*e résidant•V»
rue Desjuniin* maison voisine de- M» Ho.- 
sack out failli périr d’asphyxie dans la nuit 
et de samedi * dimanche. Une fuite de ga 
ze s'eei déclarée pendant la nuit et l’alarme 
a été heureusement donnée à temps par 
«les victimes qui s'est éveillée et a pu secou 
rir les autres personnes Quelques minutes 
encore et nous anrioi 
giïtrer une terrible « 
mes de l’accident sont 
position passagère.

— Un vieillard «tu 
travailler

Marche By.n Heile de Faie de ülsras de

SCOTT
?

Montres et Bijouteries
qualités.

au dessous des prix 
Article est garantie tel 

ent vous sera rem

1res et de toute 
25 pour cent

MESSIEURS LES ELECTEURS. en tou* gen 
vendues à 25 AUX HYPOPHOSPHITES Chaque. 
que représente,sinon l’argt 
Chez H. NOREZ, No. 30 
du Pont

modérés

ordinaires.Une requête, couverte de nombreu
ses signatures d’électeurs de toutes les 
parties de la cité, vient de m’être pré
sentée. En réponse je |>ose ma candi
dature à la mairie pour 1891.

Je demande respectueusement votre 
concours, et vos suffrages le jour de 
l’élection.

Votre dévoué serviteur,

L’autre jour à Paris, on a fuit remarquer 
* k Coruély le journaliste monarchico catholi

que, qu’il manquait de reaped au cardinal 
Lavigerie. Il répond qu’il s’eti fiche forte-

“ Le

Palmer House
53 & 55 Rae Sparks.

2223 & 2223 me Sts. Catherin»

eau, (près 
ib «le Mon-

EUdus certainenient a 
replie. Les vic.l 
lises de leur india

QUI PUISSE OPÉRER UNE GUÉRISON.
Supérieure A touD-s les antre* finalsie* m 

•1 nul lté» régénéra tiive#

des Sapeurs.) Reparations « 
Horloges garanties et à d

nem de Nolio était 
ière d'une grange dans 
j tendre, en arrière de Lévis 
1 d’un malaise subit et s'af 

Lee personnes de la mai 
revenir se rendirent à

L’ÉMULSION SCOTTlà-ile lans. Jerespect n a r 
ipecte le cardinal quand il u'esi que 
1 ; je le discute quand il fait Je la

MEDAILLE ù'0% tULU, 117,

W. BAKER A CO.'
mconcessior 

lors {u’ii fut 
faissa sur le 
son ne le voyant pas 
l’endroit >ù il m tro

ne »e veml qn'en ttiu-on* «-oalenr sai 
Se inffler ilr* imitation*. Fris. .HI (ta. et $l.ut.

1 E
I*t le rédacteur du Gavi.uis rappelle au 

clergé sa conduite de 1848-1851.
“ Il est incontestable qu’eu 1848, h cierge 

catholique a béni les arbres «le la liberté, et 
il est non moins incontestable qu’en 1851 le 
même clergé catholi |ue a béni la pioche qui 
venait de déraciner les arbres de la liberté. >

•uvait, et trouvèrent 
tendu sur la neige et déjà raidi 

a- coroner Belleau a tenu une enq 
edi, et aprèe, l’audition des témoignage 
verdict a été rendu selon les faits.( 

anche prochain, une coll 
lieu ,lau8 toutes les église# catholiques peut 
venir en aide à l'etablissement d’écoles d’a- 
griculture par les Trappistes, au lac Saint-

Une réunion de la société St Vincent «le 
Paul a eu lieu hier. Il a été prouvé que 
familles ont reçu des secours, l'an «len 
l*e nnmtant total donné s’élève à $15,(Ml

b«:i««i —ET—
L'HOMŒOPATHIE

d. c. McLaren, m. o.
Médecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater.

■*< stwlsaal par, .«
e eet ••Utbli-

Pas tie Ch imique a
sKgafiSr:

Thos. Birkett. 1798 me Sainte Catherine
Montreal.

Iecte aura

ECOLE DU SOIRVoilà pour le clergé. Voici pour le parti
conservateur :

“ J’aimerais 
tre vous e’en allot- à la 
raient peut-être par <■ 
bljcains."

L’Anglais, le Français, l’Arithmétique, la 
Tenue des Livres, etc., seront enseignés le 

r«li et le Vendredi eoir, de 7.30 heures à 
10 heures, dans la "jClub^House ’’ numéros 
22 et 24 t ue G serge,

rout incertains

|Ssêr4ljËl~ H. F. POIRIER.1nombre d’en- 
que : i's fiai- 

iter les répu-
Reiiubü Mu519

I le rené 'HgJggjM licier»
V BAK5B*KQ.Dont'Usr.Mmi-

J

*

LES M
» Peuvent

tarée une Bienvenue

Beau Cadea
t —A PAU

D'Aujourd'hui

.

Chaque Achet 
Fourrures, Ul

eur d’>

$2 à $3, un Mouchoir ci
93.25 à $6, un Monchoii 

de 75c.
96.25 à $10, un Eventa 

de $1.00.
911 à $16 un Châle on 11 

Pour de pins gros ach 
proportion.

Je n’ai pas be soi i 
b isdites marchand! 
les, Choisies et Mo 
les Moins Chères dt 
Le Présents seront 
dounés aux amis et 
reconnaissance pour 
sidérables et prospèi

A

WOODi
Fameux Magas 

k- 316 et 318 Rue

IE J
Magasir

II

UE Iau

OTT/.
Toujours

Le S
Le plus Consi

Le f
Le Mieux Cho

Me
-Q!

P. S.--On ve 
chandsdeCa 
Prix de Mont

Thos. B’
115 Rue Ridi

1
LE CANADA MERCREDI 10 DECEMBRE 1890

‘ SKILL BUS ORIGINAL DISPONIBLE
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\—, de Kid.
foël, j’oflrirai nies g 

Notre assortimer

l’etre Reçu.
ir deux caisses <le ik» 
t «Je véritables bijoœt.\J 
ir notre maison de Mc.J 
de les offrir aux dam< 
es vitrines la semaine pr<

line j installerai une vitrirW 
wirée, et je montrerai de 
on n'en jieut trouver qu’^ 
.es dames feront bien 
visite, car nous voulo. 
avant notre départ pou

,1

I
/eautes.

x et Modes.

oût*

ose de très bien 
otre assortiment 
très bas. Derniers 
et modistes de pre nit

Kid Doubles.
près douze douzaines de 
$1.75 à $2.oa que neus

e $2.00 à SI.Ou. 
e $1.50 à 75c. 
e $1.25 à 63c. 
e $1.00 à 50c.

de $1.75 à 87c. ,
<le $1 50 à 75o. >

ni ta de $1.00 à 50c. 1
ix mêmes réductions.

\ "

eulement nous séparent de 
et il est temps de 

le présents et au meilh 
ter. Naturellement je -lirai 
Imer House," car daas ma 
peut donner de si bons bar- 
, vu que nous sommes jorcée 

stock avant notre 
Nous avons donc 
rchandises à des 

it latin de

mmense 
lonsréal.

ment réduits d'

nteaux.
présent et nul 

proposent de l'offrir, 
important d'avo.r le 

argent, nul ne peut 
visiter notre immense 

nouveaux 
sse désirer, 

vous voulez

un très joli

s styles les plus 
bas que l'on pui
une visite 
quinze piastres par Man-

s a Robes.
constitue un trèstide qui 

Sioël, et je répète que la 
l’endroit oit l’on peut en 

choix et l'acheter aux plus 
nnerons de plus yratuite- 
Ignements nécessaires cmant 

modes et aux qualités 
vendrons jamais pour tout 
ne l'est pas.

•s. Soies.
un peu plus disj 
-conomiser beaurc 

au bon endroit 
s et satins est le

icndieux et

plus consi- 
réductions :
réduit de $1.00 à

voici aos

x, noir, réduit île $1.35 à 

x, noir, réduit de $1.75 à 

x, noir, réduit de $2-25 à

x, noir, réduit de $2.75 à

duit <lc$I.40a$l. 19 
iluit de$2.25 a $l.ti0 

00 à $3.59 
l'affirme sans hésitation 

a pas de meilleure soie 
a ; comme le prix en est 
table sacrifice en la vendant

re, réduit de $4

réduit de $1.50 il $1.2# 
$1.75 à $ 
$2.60

réduit de f 
réduit de $ à $1.60.

le Couleur.
fadle française de couH 

x régulier était de $i.j 
presque toutes les coulet

e Farl
attention

i
es le. iiu.inc

rticulièremem i*n« 
ous vendons à|3#

Domestiques.!

économiseront «te 
acheter chez noos

plus part

Ottawa é

e maison

nages.
dans les lainages :]
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PRESENTS Mere Heure COUR SUPRÊME OU CANADA NOUVELLES LOCALES PETITE GAZETTENAISSANCE
A Hull le 6 courant U femme de Psul 

T. (\ Humais, Arpenteur Géomètre, une 
fille.

rossrrrz vs new, wiman* ce 
La cour suprême a rendu hier un jugement 

qui intéresse tout spécialement la classe 
mercantile. C'est la première cause du genre 
décidée par cette cour.

L'appelant, marchand 
Valley field,
rieure à Montréal une action en 
intérêts contre l'agen 
nue de Dnnn, Wims 
Cosset te se plaignit que l'agence 
avait ruine son crédit et lui avait 
dommages con- idérablee en 
créanciers des rapports faux, mensongers et 
inexacts concernant sa solvabilité et sa posi 
tion financière.

L» oi Supérieure Raccorda à Vossettc 
i -le dommages, mais l’agence ayant 

Jrjei-• ppel à la cour d'appel par la pro 
vin.-e dv tjuebec, cette dernière cour 
sit a $500 le montant des dommages 
dés. fossette en appela i la Cour S 
qui vient de lui donner gain de cause, 
condamner l’agence mercantile à lui payer 
#2090 de dommages-intérêts et tous les frais 
encourus.

La preuve a établi®,| 
fournis par l’agenc ' aux créancier 
sette étaient absolument faux ; que ces 
seignements furent foirais à ces ci èanciers 
sur la demande de ces derniers et en vertu 
-l’un contrat fait entre eux et l'agence dé
fenderesse, par lequel contrail agence s'était 

gé, moyennant considération pécuniaire, 
à fournis les renseignements demandés.

La prétention de l’agence mercantile é

H K RI HJ. Jeudi. 4 dec. av marché By, un 
* petit chleu noii, répondant au nom de 
"Criquet. Il a '.es oreilles noires et au- 

dessus -les yeux -les taches jaunes. l.e poil 
est assez court. l.a personne 
trouvé est prie»- de le remettre i

Bas et gants en laine à seulement 12| 
la paire, chez Bourcier k frère.

— M. G. H. B ronron est parti hier 
pour une promenade à I>étroit.

MT25 douzaines de eamisol«*e en laine 
seulement 20 cts. Bourcier k frère.

Rochon &Un grippe peu maligne fait des sienne» au 
Manitoba.

Une bombe a été lancée dans le pelais de 
l’archevêque de Y lier •.

DECES
Ce matin à l'âge de 22 jours George Os

wald enfant de M. P. H. Chabot.
1-ee funérailles auront lieu demain matin 

11 décembre â 8J hrm.
Parents * t amis sont priés d’assister sans 

autre invitation.

faisant affaires à 
la cour supé- 

dotumagea- 
bien cou- 
slaquelle 

en question

fournissant à ses

stintenta devant

McBride HN DEMANDE une bonnet" frmme pour 
U laver et faire le menage No 92,

ce mercantile 
an A (X, dan

gouvernement espagnol a reconnu oflà 
ciellement la république brésilienne.

- M l'échevin A'kwith dit qu’il ne 
pas candidat dans le quartier Ri MAISON A LOUER—A bon marché peur 

l»l l'hiver, 396 et 398 rue St André (sud). 
S’adree eez i f. A. Ikmglae, 58 rue Sparks.

desu cette annéeACHETEZ pour

AUX ELECTEURSPARLEMENT PROVINCIAL "Si vous veulez des bargains eu 
veautés ou en articles de fantaisie allez 
Bourcier k frère.

— Un cultivateur du nom de Pel 
lard a noyé un de ses chevaux avant 
hier, en traversant sur le lac Des 
chênes.

0N DK MANDE -bu 
le Canada à Hu 

St Denis. Rue Ink

rtN DEMANDE. —Quatre jeunes garçons 
U âgés d'au moins 16 ans, pour délivrer La 
Canada. On peler* un bon salaire à aa 
jeune garçon compétent.

"lise garobns pour ven 
11. S'adresser à Nap| Stock de Marchandises 

Saches devant etre vendu 
a Moitié Prix.

ASSEMBLÉE LEGISLATIVE KO»
—1)E LA-

Suprême

SÉANCB vh 9$5. 00 CITEM. SPENCER demande si le 
quelque

oa promis de f tire quelques 
travaux à la Dominion Brid, 
Lachiue, depuis le pre 

Réponse—Aucune p

donnément a consenti
commandes de 

ge Company de

sse n’a été faite,
1ÜÜ TERRE A VENDRE. 60 aoree de terre de t 

I lot numéro 20, aboutant à la rivière 
Ottawa dans le township Gloucester, 
onstituant le front de l'ancienne feras « 

Shea, à trois milice d’Ottawa, sur le ohemle 
de’Montréal.

Il y a sur le lot une très bonne maison ea 
hole très bien située et faisant face à la tête 
de Kett e Island.

C'eat une dos meilleures tories dan 
comté. Termes do paiement faciles. S'adres
ser A ROBERT CUMMINGS, Cummlag. 
Bridge, Ont.

N DEMANDE—U

Si vous - 
Fêtes 
rcier k frère

i de ni un article de fan 
n, à moitié prix,

taisie 
allez

PHOTOGRAPHIE DE L AN chez S. 
T. Jarvie, autrefois de Pitta way Jt Jai vie. 
Studio 117 rue S parks.

—Il y aura assemblée du comité des 
marché- demain après-midi poui ou
vrir les soumissions de location des 
marchés

SOT'175 sleighs pour garçons 'et fillettes 
achetés au magasin de jouets de la Puissance 
à moitié prix, chez Bon icier A frère

promet
mais cette compagnie a obtenu sur soumis
sion régulière le contrat pour laconstruction

pour les i 
chez Bon Messieurs les Electeurs,lie les reuseeignements 

s de Cos Notre Magasin a été fermé depuis Samedi 
«t une réduction * été fuite sur toutes les 
Marchandises et les Habite maintenant il 
exactement la moitié du prix.

Je viens vous demander de m’élire 
à la pos .ion honorable de Maire d’Ot

cinq ponts,
Le reste de 

discussion du 
bien nouveau n’est upprté

séance est consacrée k la 
dget et aucun argument

las
bu

ET VOUS AUREZ UN- COUPON Après avoir servi pendant trente sept 
années comme membre du Conseil 
Municipal, terme pendant lequel j’ai 
plusieurs fois rempli la présidence de 
plusieurs comités importants et me suis 
toujours efforcé de sauvegarder les in
térêts des contribuables, j’ai le droit, je 
pense, de leur demander de m’élire 
comme leur premier magistrat pour 
l’année 1891.

Je me suis toujours efforcé—comme 
je le ferai toujours - de donner aux 
affaires publiques de la ville autant 
d’attention que j’en donne ;1 mes pro 
pres affaires ; et je crois que je puis 
voir scruter toute ma carrière munici
pale, sans crainte que l’on y découvre 
quelque chose à me- reprocher.

Dans la grande ville de Londres le 
poste élevé île Londres est donné par 
courtoisie au doyen des échevins, et 
bien que cette règle ne soit pas suivie 
en Canada, je crois cependant que me 
trente-sept années de service, au Con
seil de Ville,. et l’expérience que j’ai 
acquise dans les affaires municipales, 
me devraient valoir l’honneur d'être 
Maire l’année prochaine.

Vous aurez A décider, messieurs les 
électeurs. C’est un privilège qui vous 
appartient. Ma vie publique et privi t 
est devant vous. Jugez-là.

Si je suis élu je favoriserai de toutes 
mes forces les mesures qui seront dans 
l’intérêt de la ville d’Ottawa et de na 
turc à assurer le bien-être de ses citoy
ens. J’aurai toujours |>our motto : 
honnêteté d’intention et économie dans 
la dépense de l’argent du public, croy
ant qu’-i ces conditions les intérêts des 
citoyens seront bien sauvegardés.

Votre obéissant serviteur,

• I •LE MEURTRE A CARP

que la poursuite de Cousette était mal fou 
liée, parce

M. le Dr Mark comme 
l’enquête à Carp au suje 
vieillard Langford. L’ 
encore arrêté, mais les soupçon< se por . 
sur un nommé George Goodwin, dont les 

ont très mauvais. Ce Good 
-la et de rapines et n’a pas -le 

dernier il a volé un 
gford, mais avait 

race à la clémence de

■ncera aujourd’hui 
t du meurtre du TOUT DOIT ETRE VENDUque les renseignements en ques 

non avaient été ootenus ei fourni par elle 
de bonne foi, dans le cours ordinaire des 

ur la demande des ciéanciere de 
Coesette, et parce que la loi établit a» sujet 
des communications de ce genre une immu- 

les conséquences qui en résul- 
lui sur le compte duquel elles 

parccqu’en'conséquence ces 
août d’une nature contiden-

assassin n est
0 agent voyagea 

pont- le commerce -le ville Kmplo 
constant. Avantages particulier» 1 ceuxq il 
commenceront maintenant. Articles apfj 
claui. Ne teniez pua. Le salaire 00mp • 
lu premier lour. BROWN BROS., 

serymen. Toronto, Ont

affaires, santécédents s- 
win vit de vo 
demeure fixe. L’an «TfiQ CENTS Toutes chemises dans la 

vitrine à 89 cents chacu- 
GEO. A. QUKSNEL, 26

avant le 1er Janvier parveque nous serons 
alors obligée de livrer le local de notre ma
gasin et de faire vendre à l'encan public ce 
qui restera de marchandises. Le magasin 
ouvre demain à 2 heures ("est notre prê

te vente considérable depuis «pie nous 
sommes en affaires et ce sera la dernière.

nité contre

communicationsPI6E0Ï, même M. Lan 
échappé k la prison, gr 
M. Langford qui après 
cheval n’a pas voulu 
au criminel.

Un examen du théâtre de l’assassinat 
montre que Langford était occupé k soigner 
ses chevaux lorsqu'il a été frappé snr le dei - 
rièro de la tête avec une barre de fer de 
trois pieds de long à laquelle on a trouvé 
des cheveux collés dans le sang.

Pour toute richesse, le vieillard avait na 
it-il, le soir du meurtre, $9 dans son coffre 
it argent a disparu.
Nous tiendrons nos lecteurs au courant 

des développements de cette affaire.

k ce ne cette se ni 
RUE RIDEAUavoir recouvert son 

continuer sa poursuite A VIH AH.T MKRftS-Le "Hiroo Calma. 
l\ de Mme Wnslow 1 devnt t toujour 
être emplovc quand Ion enfant font fear 
dents. Il soulage lnvnodiAteme.it les seal 
franc*-i de ces pauvres petits, pro luisant u 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa 
rallie la douleur, et les «unes chérubins 

veillent aussi " brillants et frais un’a 
bouton de rose.” O eirov est Vès-agrfrahl 
au goût. U apaise l’enfant, am iHH s*< gvu 
cives, en ôve toute douleur, fail disparaitr 
les souffrances intestinales en r' riant la dh- 

on, et est 1<- meilleur 1 «môle connno 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne d# 
la dentition 0.1 d’autres cause* Vingt-oii 
sente la bouteille. Ave* eonflanoe et d« • 
mandes le “ Sirop calmant de Mine Wini* 
low ” et ne nrene* aucune antre nréea-»

et privilégiée.
La Cour Suprême s’est 

l’agence sur tous*ces point 
Cossette, g

Messieurs Lash™". R. de 
rouan! 0. R. de Montréal étaient chargés 
la cause pour l’agence et M. N. A. Belcort 
d’Ottawa plaida la cause pour Cosaettc du 
rant la Cour Suprêm».

— I<es journaux anglais d’hier rap
portent la nouvelle du suicide de M. Z. 
Lalonde, de St Isidore, nouvelle que 
nous avons donnée ’a semaine dernière.

iycz donc la vitrine chez Geo A, 
Quienel 26 Rue Rideau et l'immense réduc
tion de chemiies en flanelles, toutes 
RÉDUITS A «I CENTS CHACUNE

WA partir de samedi, 10 
réduction seront accordés :

ne sont 
Cette réductio 

e année. Cl

prononcée contre 
s et eu fa'-eur de

Toronto et Gi- 
s îlePIGEON WV<

Cet
ECOLES SEPAREES «le

les
pour cent 

sur toutes 
pas marquées an 

etiou durera ju 
liez Boutcier k K

—Un incendie a détruit, hier, ltt 
f brique de lainages de Ross A Mo 
Giegar, près de la station de Maxville, 
sur le ch-min de fer Atlantique. Per
tes S2.50U.

Le bureau des écoles séparées a tenu, hier, 
sa dernière séance de f innée.

Le rapport de M. Tassé constate pendant 
ie mois de novembre une assistance de 190 
élèves dans les classes françaises, et de 1,358 
dans les clases anglaises. Sur proposition di 
M. Ratty les personnes suivantes sont choi- 

- comme officiers rapporteurs pour les 
prochaines élections de commissaires d'éco
les :

Rochon &marchandises qui 
rabais. Cette réd 
nouvellcfc CIE.

49 & 51 Bue Rideau
OTTAWA.

RETEAITE A SI ANNE
Plus de 650 jeunes filles de la paroisse S te 

Anne ont suivi la retraite avec une exacti 
tu de irréprochab e. Ouverte le 4 déc. à 
hrs. p. m. par le chant du “ Veni créa tor.’ 

tte retraite a été prêché* par le Rév. P. 
d'homme. Cet éloquent prédicateur sut 

toujours tenir l’auditoire sous le charme de 
sa parole et de plus ce bon pasteur n’ayant 
qu’un but « t qu’une seule ambition celle de 
gagner dee âmes à Dieu n’a rien épargné 
pour faire entrer la paix dans ces coeurs 
troublés ; ce savant orate 
trant les vérités éternelles sous un aspect 
des plus terribles n'avait que des q aroles 
d’encouragement et de consolation à ail res 
ser aux pauvres âmes endurcis dans le péché 
il sait si bien trouver le chemins des cœurs 

Ije jour de l’immaculée Conception devait 
faire passer la jubilation dans toutes les 
retraitantes. La messe eut lieu à 8 hrs. 
Pendant les St Mystère qui furent célébrés 
par le Rév. H. Prud’homme un chant grave 
joint aux accords d'un instrument puissant 
portaient l’âme à prendre un doux essor 
vers le# parvis célestes et sur les ailes de la 
foi k monter jusqu'à l’heureuse patrie des

McBride LANDRY & THOMPSON.'
des Rues Rideau et Nicholas. l'ri fineinitr» il Kx|>resi *1 Oi.-melien Géiijlreu*

DEMENAGENT hÏuSSes ET
Voiture» de plaisir couvertes et ouverte». 

Résidence : 307 rve Rideau. 
Commandes le-,ues aux No 167 rue Sparks

O TT JL "W

T Quartier Victoria, (i. Marsan ; Qi 
Dalhomie, J. Gagné ; Quartier Wellington, 
W Sims ; Quartier Central, James Slater ; 
Quartier St Georges, A. C. Larose; Quartier 
By, Louis Tassé ; Quartier Ottawa, P. R. 
Taliquette ; Quartier Rideau, A. H 

La nomination des
dernier mercredi du mois et la votai ion le 
mercredi suivant

) Bourcier A frère ont 
magasin de jouets de la Puisse 
Bank à 50 cents dans la piastre _ 
vendu à grand sacrifice à leur m 
pu laite. Coin des rues Bank et .

acheté le stock du

> et tout se aur tout en mon
candidats aura lieu le

magasin po

—Le comité des travaux doit e'a» 
a 'rubier, ce soir, pour discuter le pro
jet de faire causer cotte hiver la pierre 
nécessaire au macadam de» rue» pour 
l’été prochain.

m. AVIS SPECIAL.
i. :Sm Aux Clin structeurs et Enfrep

la Cite d'Ottawa.

lu-rliiKxl -Ir* i hwi|»

-|i-e le vu If 1er

n i -. - - - • I «- i-..ir jiur lieiire équi*

SA Vf CH RR R Y, Puhi.l 
I I AVI OR. Sr,. f in ,

rencurs deCOURRIER DE HULL AVIS
fl Mrimi-iri». •l'Amé-i-i-'f

M»î°l

X"t.

WVOYEZ—M. le Dr t.aucher, de Hull, est allé 
s’établir à St André Avellin.

— M. George 
Farrelton dans

— Le concert loterie de la musique Duro 
cher nura lieu le 26 courant dans ja salle de 
l’hôtel de ville. W.

CECI, Photogrsphi 
pris de Fêie. Tous genres de vabinete des 
mieux finis à $2,00 la douzaine, les bébés 
compris : chez Jarvie, Studio 141 rue Su-rks.

N. B. Remarquez bien le No afin de ne 
pas être désappointés.

es à des TERRES DE LA COURONNE, ONTARIO

AVIS est donné par les présentes que les 
terres situées entre la limite est du canton 
de A wrey dans le district de Nipissingue, 
.m n ird et an sud, et la limite ouest des 
cantons de Est en et Mpragge dans le district 
d’Algoma, au nord, sont retiré»;» delà .-ente 
au location, à partir du 1er décembre 
chain, et qu’à l'ave 
seront faites dans 
nouvel avia, except 

lo Lorsque la de 
ment faite et que l'argent 
caisse du déparl«;meut, ou

2o Lorsque les demandes ont été faites 
t«; proportion du prix payé et lors 
dépense assez forte a été faite pour 

exploration de

Thomas 
le comté

allé s’établir à“b‘Magasin de Fer 
11B

...... i '1!îs, préparées en l’hon- 
ilèges de la Ste Vierge, 
pour s’approcher de la 

fable Sainte pour la première fois. Jésus. 
CeLe première communion fut suivie de 
celle de tou:es les O 
la circonstance étaie 
et de toutes les autre»

uze peu 
des don John Heney.avaient été cho —Un nommé Thomas MeVey s’est 

fait écharper le bras dans i n moulin à 
^•Haltre, hier sur la ferme de M Ri 

à Fitzr

.L&yM. A. MoussetLe a été réél 
sident de société St 
mer, dimanche dernier.

?mr aucune 
les dites IIILe “HUB”,quatrième fois, prêt 

Jean Bapûste, d’Ayl
—Ce mati-j ont eu lieu au 

grand concours de parente et d
itérai Iles de Madame Mad< 
hier à l'àge «le 76 ans.

-Le
semblé aujourd’l 
de ville. Nous d- 
rendu des délibérations

ton, depuis quelque tem 
Despatch, est mort 

mmatio'i de poumons, 
transporté aux Iroquois.

us -litee 1 s jusqu à

a été légulière- 
versé uane laUE RIDEAU- ongregamstes, qui pour 

int eu costume complet, 
retraitantes. Tout 

extérieur respirait le bon heu 
heur online -* paisible car 

âmee étaient cojime ax.iant de v 
disposés à recevoir la liqueur sacrée du 
de Dieu. L’action de giâces fut fail 
plus grande dévotion, après 
retirèrent fortes de la foi „

Une cérémonie plus belle dev 
jours de bénédictions. Elle s’oi 
chant de Y Ave 

r. P. Ladisl 
ocution.
Immédiatement apres la Présidente et les 
rve dignitaires déposèrent leur écharpe 

au pied de l’autel. Los élections pour la 
Présidente et les autres oKcières de la ('on 
grégation ayant eu lieu le 6 Décembre don 
aèrent le résultat suivant :

Présidente, Mlle Dagenais ; 1ère Vice 
Près., A. Gauvreau ; 2ème Vice Pres., J 
Alberti ; 1ère Assistante, C. Paquette ; 
Assist., G. Goneau ; Secrétaire, P. Archam- 
beauli ; Trésorière, V. Chartrand. 

Conseillères : C. Robillard, E. Langlois, 
Labelle, C. Lauzon, A. Vanier, E. Pilon, 

ulx, A. Desjardins, M. Gravelle. 
istines : J. Archambault, J.

i-y. L'amputation
6ei„ néceesair®. mMmande enmilieu d'un 

Minis, les fu 
>re, décédi

conseil .lu comté d’Ottawa s’est as- 
hui dans la salle du conseil 
onnerous demain le compte

r au VIS A VIS LE MUSÉE GÉOLOGIQUE.

3H-VINS ET CIGARES CHOISIS-^-
TOUJOURS EN MAIN.

boni W( e dont #>n a longtemps senti le besoin 
c’est un lit q-i puisse ployer et revenir en 
suite a sa position première. La Gold Me
dal Spring Bed company en produit de tels; 
un lit qui devrait se trouver dans chaque 
maison, que l’on peut se procurer à bon 
marché de chaque marchand de meubles de 
la ville. Il y en a déjà des milliers en usage 
et partout ou en parle en termes très avau

AVIS PUBLICk;:
qi.

quoi toutes se 
Christ, 
ait <

WM. CODD, Proprietaire. EST par le présent donné que 
tout colon, qui, d’ICI AU PRE
MIER mai ,pro<;hain,
au complet ce qu'il doit à la Couron
ne sur prix d’achat do tonus publi
que», ne sera tenu du jiayor que 
cinq ans d'intérêt seuletiaent.

I»a même rciuiso est offerte aux 
colons sans titre qui achèteront et 
paieront le prix complet des terres 
qu'ils occujx-nt, dans le délai sus-

augmenter ou compléter une 
la Concession.

On ne ti 
déjà faite et qui 
j'dx d'achat «•« i 
ci-dessus.

en Vente 54b Rvk Svsskx, Ottawa. d’aucune di-inamlera compte <
n’a pas été aeeot 
a terre, excepté

Ceie npâgliee du 
dans les cas

p-iicreLe Stock —M Pat 
d acteur uuVa” ,1s i:is Steila 

as prononça "sonRév
allrx

e touchanteLe plus Considerable,
Le Mieux Assorti, 

Le Mieux Choisi et a
Meilleur Marche

—QUE—

ARTHUR S. HARDY, 
Commissaire des Terres. 

Département «les Terres de la Couronne,
Toronto. 29 Novembre, 1890.

— John Goodie, ce fou en délire, qui. 
l'autre jour a «au é eu bas des fenêtres 
«Je l’Hôpital Général, lue Water, vient 
de mourir à i’hôpit'tl protestant où on 
l'avait transporté à sa sortie de prison.

I, -WM. lu maire Scott a fait
lorsqu'il a de- 
eux -nêmes à 

•le laisser ce 
ire trésorier. Le* séances du 

raient moins de retard.

tion très 
mandé a 
l’avenir leurs motion, au lieu

pratique, hier soir, 
ux eclievins d'écriie

Vri au secréta 
seil souffrir

éSéJJ
leur Routliier dit qu’il y 

«le mala-lies présente 
Hull. Mais les parois- 

en si bon état, 
rie à Aylmer, 

l’Ange Gardien.
—De magnifiques bancs, fabriques 

M. Olivier et Fils d’Ottawa, seront 
placés dans la salle du conseil de 

- ivie à donner 
iseil de ville de 
des gradins, afin que les per- 

qui seront assises en arrière voient 
ndent aussi bien que celles 

'avant. Le public aime 
et ce n'est que justice car c’est lui

—M.
a très peu 
ment dans 

environnantes g
CESSION DE BIENS «lit.•-v

John et Adélard Johnson, hôteliers, autre
fois (l’Ottawa ont fait cession de leurs biens 
à Montréal à la demamle «le Jos. N. Tru
deau, qui a été nemmé gardien provisoire. 
Le passif est d’environ $1,300.

<m Tous ceux qui no paieront |>oinfc 
dans ce délai, devront subir la révo
cation de leur billet de location.

i ne sont pus 
as «le diphtéIl y a plusieurs c 

à la Pointe à Gatineau
D» ni:* SOUMISSIONS CACHETEES adres 

U sées au soussigné et portant pour endos 
" Soumission pour un DorUiir, au Collège 
MiMtaire Royal, Kingston, Ont.,” seront 
reçues à ce bureau jus«iu'à Vendredi, le 12 
Décembre 1890 pour les «lifférents travaux 

m porte l’érection «l'une Bâtisse devant, 
de Dortoir au Collège Militaire Royal, 

Kingston, On .
l*t!H tpéc'fications peuvent être1 vues’ au 

Département des Travaux Public», Ottawa 
«.•t au bureau de MM. Power k Son, arc 
tectee, Kingston, ou après le 21 noveni 
( vendredi) 1818) et les soumissions ne seront 
pas prises en considérations à moins d'être 
faites sur les formules fournies et signées 
-les signatures couranteejjdes smimiesi

etPàI

WolffsAGMEBIacking
Sauriol 
ère Or

J’otir le jiaiement, on devre »’•- 
dresser à l'agent des Terre» de Is 
Couronne ^

par M.Proulx,P. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne aux 
Prix de Montreal.

A'\ NOCES D’ARGENT
à ce sujet nous 

faire placer

trice du chœur de 
; 1ère assist : H.

•ganiste et direc 
chant : Corine Robillard , .~. 
Cléroux ; 2iè ne assist : V. Migras.

Choristes : M. Dagenais, E. Lang 
Deavareunes, L. Carter, A. Pilon, E. 
lo, O. Joubarne, D. Rochon, A 
H. Archambault, A. Langlois,
C. Langlois, P. Cavalier, P. Ci 
Crochet ière, A. Maheu, V

LE MEILLEUR POLI POUR!.«■ de ce mois, aura lien la noce d’ar 
l’une de nos plus belles institutions; 

e de noire orphelinat canadien.
Cette œuvre de notre création, 'qui tou

jours tient bon, quelque durs que soient les 
temps, va nous donner, le 18 au soir, une de 
ces belles fêtes que la catholicité seule sait 
inventer. Un splendide banquet, auquel 
tous les bienfaiteurs de cette grande et belle 

prendront part, 
un concfirt flonré par noe 
distingués !....

J'
dirions au con 
ces sièges sur

assises à 1 

q ni paie.
—Furieux de voir ses avis dédaignée le 

petit b-KCTATKVR est parti en guerre contre 
le conseil de ville dans son dernier numéro* 

Don Quichotte, il combat
vent. Il n’existe de ring 
dans les bureaux du confrère 

er le népotisme en 
large échelle, 

ses projeta, le 
Spectateur pourrait il nous dire quelle est 
“ cette autorité sans borne dans Hull,”

s avions un a
LES HARNAISg- n 

cell GEORGES'lH’bd-

Du rocher, 
H. Cléroux, 

rochetière, A. 
Sauriol, E. Uou- 

let, V. Migras, D. Paquette, A. Sauriol, E. 
Paquette, D. Labelle, J. Proulx, E. Laurin, 
A. Archambault E. Franche, A. Ganrreau, 
F. Paquette, A. Cavalier, S. Cléroux, N. 
Bigras, P. Archami.ault.

Gardiennes : E. Thomas, A. Chénier. 
Infirmières : Délimaa Denault, Carmel 

Dion, Emélie Duval, Anaïs Pilon. 
Bibliothécaires : Présidente, E. Langlois ; 

Ass., H. Crochet ière ; 2me A*s., E. 
Labelle ; Secrétaire, P. Archambault ; Tré 

C. Paquette ; lere Surveillante, D 
irveillante, P. Crochetière. 
utel du Sacré-Cœur ; E. Pa 

Gravelle, E. Tabot 
œeph : A. Pilon ; assistantes 
M. L. Sauriol. Autel des

Thos. BIBKETT Comrçissaire (Im Terres de la Couronne
Departomeijt des Terres de la Couronne, 

Çuehec, 24 Octobre 1890.
f 'Aucun journal n’est autorisé à publier cet 
avis sans u rie autorisation spéi-ialM du Com
missaire de» Terres de la Couronne.

O KO. 1).

MS Mil», ^..1- IjJJM, .
** “ “ “ soulier» «iVnfuuii

ABbOLUMEyr IMP RH MB ABLE 
ADUrciHMAMT et FltfCSKIlVAN r le ca r 

Polissez 1rs lottes une fols par semai te, lus hotline o<- daim-s uiip fol» par moi- ut l « harvtie trou loi 
C’- st u«s z |H) ir oiii-nir des rremuis a> 
» jamais eu un poli plus uc.iu ui plu-

qui seront 
à être bien ïhi-

115 Rue Rideau, Ottawa. sera couro 
amateurs

ri',r,pNouveau 
des moulins à 
municipal que 
où l’on voudrait praliqu 
affaires municipales sur une 
En attendant la réussite de

s. “ Communiqué.” I ‘moue soumission devra être accompa
gnée d’un chèque de banque acceptée, fait 
payable à l’omre de l’Ho’iorable Ministre 
«les Travaux Public», égal i ciria pour cent 

t de 1a soumissio^r-qui sera con
signataire décline l’acceptation 
ouand il sera appelé à l’exéci

bon terme les Ira 
si la soumission n’est pas

■ —IlVendu p.irtolit 
A CIP, Aifi’nls «i n re ix pour 
Us rue KcitfO.. lurout.» ont.

COUR DU COMTÉ DE CARLETON 
Comme il n’y a 

devant cette cour 
a présenté une paire 
Mosgrove.

Deux causes d’un caractère civil ont été 
entendues hier. La première était ur.e 
poursuite pour $175 contre M. Lahey, pour 
prêt d’argent et prix d’une vache ; la deux 
lème une poursuite contre Madame E. 
Workman, par J. H. Allan, pour un compte 
de $160 d’épiceries. Dans le premier cas 
jugement a été accordé au plaignaut, et dans 
le deuxième la cause a été prise en délibéré.

,ES MASSES OLMBTKH s.(le causes criminelles 
ut terme on 

ancs au juge
Z dusr, au prése 

de gants bit ué si leJONC D’OR SOLIDE
135c. Pour un Jonc valant $2. du contrat 

ou s’il ne pc 
vaux entrepris, et 
acceptée le chèque sera remis.

Ijv Département n’est pas tenu d’accenter 
ni la plus basse ni aucune autre soumission.

Par ordre,

eutPeuvent Venir sorière,
Rochon ; 2me 

Sacristine» : a

I Ce Jonc rt« fabriqu# «Tun» cnmpo-new-küEI
f.iTKin, et «loi» n .m yuuy rciuelU'jei votre eri;< nt L ,
«e »rnd g/neiAkm-nt $3 i*>, oe ne peut le diiDnywr d .vec 
un de J u. oa- ruui inin-i..ireao« meni reset n--s bijouii-nes, 
nous enirrrm.» ce Jonc et en p: s noire Catalog u# et nui

liinaa #t* f.iieeuiMravanL r.n»oyi t eot coounamlri au<M- 
if.i que po'-il le. cor bu niM 6 tria trop tard. (I ntovri un
ïkeï Ztiiz*: Adm"

mei ei ^

!t avec une Bienvenue Cordiale trouver un de la profession médicale 
de Hull avec lesquels nouaavons eu occasion 
de convener aujourd’hui condamnent sévè
rement la conduite de M. le Dr Aubry, au 
sujet de l’offre ridicule de$25 faite à M. le 
Dr Beaudin, pour ses services comme officier 
de santé. Ils disent <<ue c’est une insulte 
faite à toute la profession médicale «jue d’é
valuer à un prix aussi minime les services 
d’un officier extrêmement compétent pen
dant toute une année. M. Aubry lui-même 
ou tout autre médecin se serait trouvé in
sulté si on leur avait fait une offre semblable.

—Lee membre»
quette ; assista 
Autel de St Jot 
G. Amyotte, _
du Purgatoire : E. Laurin ; assistante 
Lalonde, V. Brassard.

Quelques instante plus tard au pied de 
l’autel de Marie vingt-sept jeunes filles ju
rèrent amour et fidélité à cette Vierge Im
maculée. Il est certain que ce beau titre de 
congréganiste sera toujours pour elles un 
doux entretien à leur cœur et une 
leur esprit. Alor- le Rév. P. Lad 
nonça un second ser .non dans 1 

r texte ces belles na rôles ' 
de uonveau il fit paraître sou éloquence 

i philosophie du cœur qui le distingue si 
temenL.

posante journée ne devait se ter 
miner que par le salut solennel donné par 
le Rvd. K. Prud'homme assisté des Rvds. 
MM. Gascon et Montard comme diacre et 
bous-diacre. Et dent prés-nu au chœur les 
Rvds MM. A. Duaahlon directeur de la re 
traite, Martin, Laooete, O. M. I., et quatre 
frères Capucine.

L’orgue était tenu par M. F. X. Paquette 
dont le nom est souvent mentionné surtout 
à côté de ceux d 
dans l’art
prêter leur généreux concours pour la cir
constance et faisant paraître une fois de 
plue leurs brillanu talent» de violoniste. Le 
chant fut fait par le chœur des filles de 
Marie Immaculée et nous ne 

disant qu’il
mieux organisés. Elles se sont surpassées 

le " Qu am delecta Ubernacula” de 
Lambillotte qui ne pouvait être mieux 
rendu. Mlles E Langlois, C. Robillard, R 
Desvarennes, P. Cavalier, 
les solistes, possèdent des voix 
envie à noe plus grandes basiliques. Tous 
laissèrent le temple du Seigneur en empor 
tant les plus précieux souvenirs.

Beau Cadeau de l'An
p|Lk^A. GOBE IL,

Secrétairet, —A PARTIR—
Di-perlenient des Travaux‘Publics l 

Ottawa, 19 nov., 1890 jD'Aujourd’hui 4 Décembre, ECHOS DES MINISTÈRES 
—■-L’honorab e M. Tapper est 

iourd’hui pour South Victoria oit 
la campagne électorale.

—M. Robert Cameron de Almonte, a ob
tenu le contrat pour la construction des 
nouveaux édifices publics à Carleton Place.

—M. A. St. G. Hamcrsley, de Vancou
ver, ci M. Iinrie Bell, ingénieur civil, «le 
Glasgow, sont en ce moment à Ottawa. Ils 
ont eu uue entrevue avec Sir John A Mac
donald et autres ministres au sujet de la 

o d’une «ale-sèche et de grande 
e navires à Vancouver

It Chaque Acheteur d’Articles de Modes, 
Fourrures, Ulsters et Gilets recevra les 

Presents Su
iîdi 5

island Home
CZ)DEMANDES D'EMPLOI

Comme les temps sont durs 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 
nouvel 
DEMA
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s’il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt cina cents. C’est un 
veritable caaeau que nous fai
sons a la c’a*«e nin/riw

lumière à 
îslae pro 

lequel il prit 
“ Eix-e Mater

i
n Soie de 50c.
ir en Soie ou Dentelle

1
ES à-/ * $2 à $3, un Mu'.choir c

> V $3.25 k $6, un Mouchoi
M de 75c.

Stock Farm,
Oroee# Ile, Wayne Co.,

■AVAGE â FA&NUM, PBorsiarœe.

— La questions de l’élargis 
rue Alma est toujours «lacs le 
Des négociations se poursuivent cependau 
entre, M. Desjardins et les rév. Pères Oblate 
Ceux-ci ont offert à M. Desjardine en 
échange de son poste actuel la maison de M. 
Dessaiut et celle de M. Marion, mais M. 
I>a>jardine ne trouve pas one cee propriétés 
lui c• n viennent. M. Desjardins dit qu il
est prêt à accepter tout terrain couveu.. ble 
qu’on lui offrira tu échange du sien 
consent qu’en considération de l’usage que 
l’on veut en faire pour l'embellissement de 
1 église

sseme nt de la
E76c
Ià $10, un 

de $1.00.
deUpl

Eventail ou un Mouchoir$6.25 

$11 à $16 

yroportio
Je n’ai pas besoin de dire que les 

s tsdites marchandises sont Nouvel
les, Choisies et Moins Chères que 
les Moins Chères dans le Commerce. 
Le Présents seront généreusement 
doanés aux amis et clients à titre de 
reconnaissance pour les affaires con
sidérables et prospères de l’année..

OUne si im

a
avis publiera gratis les 
NDES d’emploi etes gros *c

mouchoir de $1.50. 
bats, des présents en C/3

ÉleurnP
constru

Kl ■%
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Presents de l’An.

WChez Currier, 116 rue Sparks, 
Rideau est le meilleur endroit 

ique pour faire l’aci 
«ie fantaisie et de

OC JS :
le» , et 188 rue 

•it et le plus 
h*t de Table» et

plus habiles maîtres 
Tassé ont bien voulumusical. MM leut en nous main à obtenir la démission de 

M. le Dr Beaudin, comme officier 
de la ville, afin de donner la poeition à M. 
le l)r George Aubry, frère de M. l'échevin 
Aubry. L’offre ridicule de $25 n’a été faite, 
hier soir, à M. le D Beaudin, pour ses ser
vices de l’année que dans le but de l'amener 
à donner sa démission. -Mais M. Beaudin 
ne parait pas disposé à tomber dans le pan 
ueeu. Il a dit au conseil hier soir, qu’il 
préférait donner ses ae-vices gratuitement 
si la ville était trop pauvre pour les lui pay- 

u’il ne donnerait pas sa démission, 
z $25 1s ville pourrait les donner 

aux pauvres dan» le cours de l'hiver, a-t-il

que certains échevins travail 3 5
GO
GO Iéconom

Cha' ?!mD’ASTHMEtoutes sortes de
.blés g

Oppreumion, Catarrhe, 
per le FOUSU CZ.IBT
A obtenu le» plum hmutmm 
récompenses. — Dépôt 
dans toutes les pharmacie».

aLU SCour de Police IMPORT^

Percheron Horses.
▲1 stack selected free Üw get of *ee sad 

if esuWleked rape taUoa sad rsgirtwed âa W 
fuel* sad Aswtcea etw

KWOODCOCK ifnous tromper en
to .g(Préeidenee d» M. O’Gara) 

lack Sweeney, itre, cause remise à ven—

McCurdy, ivre, $2 d’amende et fl ds

trge accusé d’avoir vêlé le 
sionnaire à l’hôtel Àlmon 

possession du cas |ne qu’il 
Procès remis à huit jours

«1 5
5ISLAND NOMS 1 B j

b InnlMIf situated at tu bead ef QMS kl I 
je tbe Dette* River, tse ailes below tbe Cjty. ea

E. Goulet %qui feraient fFameux Magasin de Modes 
L 316 et 318 Rue Wellington,

Leonard Labe
Q<liant au x -■

o-.1 e; s
frail eu vente Æfen teriiiiiianl

“ ('oinmuiiiqué.’’

? Housfl
Rue Sparks.;
ae Sts. Catherini
-ET—

into Gathering
itreal.

1

* MXILLBJR ORIGINAL DISTONIBL»
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Publie paiLA CANADA MERCREDI 10 DECEMBRE 1890 1FEUILLETON DU “CANADA’ ouvèreut dans les bras l'un de | 
. ■-j, aui r. Le jeune homme pen

cha ton visage vers celui de sa J 
petite amie. Elle se leva un peu j 
sur la po nte des pi ds, et, 
une émotion singulière, I aurier 
In sentit qui tremblait, palis 
santé, sous son baiser. Toute la 
soitée il resta inquiet, pu il mt 
ej, coirme obsédé par une se- 

•réte . i .upation.
Dès lors, dais es rapports 

aveu Juliette, il se montra beau- 
oun plus cin U'-.pect et surveil

la b- aui • an* s t aroles. En u ê- 
iie V i >.■>, il obs \ - «-elle oue. 
a K1 rt ne

AVIS I ABONNEM1

j LE CANAIL’AME de PIERRE Vins de porte, Sherry division 
i Rhum pur de Jamaïque, et Rye de 

7 ans.
| Ltv premiers médecins recomman 
, lent hautement ces boisson: dans les 

:as où des stimulants sont nécessai-

Jeurnal Quotidien d
PAF|

GEORGES OHNET Un An'en Ville.............
Un An par la Poste

C. NEVILLE,u
lleme.ANNEEGOLà, elle n’imitait iras, elle ne ré

pétait pas. C’était le cœur tné- 
de l'enfant qui parlait, et le 

peintre si absorb* qu’il lut par 
des préocupations auxquelles 
Mlle de Vignes était .singulière
ment étrangère, 
pas être frappé par cette émoti
on et cette reconnai-sauce,

Un tout petit incident, dont 
lui seul saisit la véritable signili 
caiion, venait pourtant de . 
produire, et lui avait ouvert coin 
platement les yeux. A cette eu 
faut, qu’il connaissait <le «ui» 
qu’elle Hait au monde, il avau 
l’habit u le, à da Sainte-J uliet'», 
d’appo ter un cadeau de fête 
Tant qu’el'e avait été petite fille, 
c’étaient des poupées exlmorJi 
nairemeut habillées de robes ma
gnifiques, fai' s au goût du 
peintre et ta’lié es d’après ses in
dication-, com .re si elles devaient 
poser pour un de ses tableaux.

Chaque fois qu’il a rivait, pour 
le dîner de famille, portant dans 
ses bras sa p mpée annuelle, c’è- 
tivent des exciamation» de sur
prise et des > ris de joie. Laurier 
p.enait l’enfant par les épaules, 
lu: appliqn lii, sur chaque joue, 
un h user sonore, et lui disait de 
sa vo' ; moa lante:

— Elle « st belle, 
hein Y...........

C’est u»*- Vénitienne 
Epoque du Ti eu !...........

Puis, il se ,.i tait à causer ti
rée Mme de Vignes et Jacques, 
sans plus s’occuper de la petite 
fille, restée • n extase devant la 
paticieuue d’ém* au, vêtue d • son
et d or. Ce pend- 11t. ou an l .Tu 
liette eut que.or/.e ens.il pensa 
que les joujoux étaient hors de 
saison, et il se mit. en quête d’ru 
cadeau sé ei 
vo' 1 su) une petite boite a ou
ïr ge du XVIlie siècle, garnie 
de ch «rinantvs uste ns il i en ver 
uieil, d’un dessin exquis, et, sui 
van son 
l'h. lie du diner.
Jacq les seul se trouvait au sa
lon. Les d'-ux auiis s - seirèreut 
la main, «t L lurier ayant deman
dé où était Joli te :

— Ma me e l’h «bille, répondit 
Jacques. C’est une imnortarte 
affaire : sa première rob-* longue! 
... On a vou'a nous « n faire lès 
honneurs. Aussi, tu pen^e quel 
souci 'lia ’’al lut que la coiffure 
fut également changée... Nous 
lie pouvio is plus, avec notre cos 
tuuie nouveau, porter les • he

ar» SUr lO doS... Jjf chi

me Rideau, entrée su. le inarccbé d'Ottawa.X
NOUVEAU ! !Jpré dente, il traitait 

bambine. Et Xencore comme une 
il put constater qu'une rapide 
transformation s’accomplissait 
en elle. Sa taille s’était fondue 

flexible rondeur, son teint

GO —zdze— Aussi une épicerie de première classe au
n’avait 66 RUE GEORGE 66 LE LOUP-GA 

Orpheline à quatorze 
nande Berthée dut élei 
plus jeune qu’elle d’ 
d’années ; ses parents, 
vriers, lui avaient laiss< 
courageusement et mê 
ment accepté d’ailleurs 
héritage.

Amélie, — la Soeurel 
intelligente et espiègle 
démou ; elle aimait sa, 
comme elle eut aimé 
et, le soir, quand elle 
l’école tenant la main d 
qui la prenait au retou 
elle sautillait comme u 
en chantant un air apj 
ou entendu dans la rut 
ou en revenant, et les j 
pés de la beauté et de 
des deux orphelines, m 
•oint à les plaindre : « 
l'air de tant s’aimer !

Et pourtant, le trava 
pour Fernande et, te 
compris les fiais d’écoli 
tait pas grand’chose à 

pour les menus plaisirs 
efctf Viens.

Cv. e vie heureuse, 
autant qu’elle pouvait 
depuis deux ans, lor^qi 
marqua chez sa petite r 
ques signes dê changea 
habitudes et le caractèi 

Dieu me pardonne I 
Fernande, le modèle dt 
la petite maman enfin (v 
si petite qu’elle soit, de 
rieuse) 1 Eh bien ! l’e; 
Fernande...

Riait comme une fol 
de torn.

Chantait comme une 
chaque instant.

Embrassait Amélie s

Par contre-coup, ce 
devint sérieuse comme 
devenue son aînée. El 
de ce séreux fut une s< 
tâtions sur les trois ch 
avait remarquées et doi 
induit une modification 
tère et d’habitudes chei 

Qu’es* ce qui la lui 
changée 7

Ce n’est pas qu’elle 
plaindre, oh 1 non ; n 
était fille d’Fve, et les 

■>iont!a spécialité de vouli 
1 qpourquoi de tout.

—Mon Dieu, se disaii 
nande, qui était si série 
rieuse même, rit comna 
puis quelques jours, < 
east quelque chose de 
veau, de bien amusant 
veut pas me dire...

Elle chante, et fort b 
— mais comme elle ne 
même pas avant... Qi 
avoir T Elle m’embrass 
fer, — elle mVmbrassa 
mais pas tant, pas tan 
ressemble à ma caint 
lotte qui a la manie 
tout e monde à chaque 
qui se fait punir par 1 
pour emlrastophagie, c< 
frère de Julia, qui sait 
Mais Fernande n’est pa 
aque. pourtant. D’aï 
n’embrasse que moi 1 — 
Muse de moi qu * petite 
vjmrne cela 1...

Et la petite cervelle 
travaillait ;

Bientôt, ce fut pis : 
par l’ordre de petite ma 
coucher une heure plui 
soirs, sans pouvoir obb 

texplication que cette ri 
minatoire : — Obéis, m 
le loup»garou viendra 

Là-dessus, Fernande 
'Jxmgie, fermait la porta 
Üait dans la pièce voisir 
( Le loup-garou fit son 
dant huit jours,ou plut 
mais, Is neuvième, la 
àussi le sien, et notre / 
avoir été embrassée, de 
habillée, couchée et i..< 
monotone loup-garou, 
doucement au bout « 
heure, vint coller sou c 
de la serrure et vit sa s 
à tête avec un beau jet 
blond, qui lui parut si 
alla se recoucher en se 

I contentement ; x

' -, marché By)

En arrière de mon magasin de Liqueur* 
rue Rideau^

«;n une
s’était .rnbelli d’vn éclat velouté. 
Sa démarche, pex la ut la vivaci é 
lu preurer âge, devenait plus 

ont-nue et plus élégante. La 
ch -alide indifférente s’était ou- 
ve. te, et un brillant papillon 
s’en était envolé, qui attirait l’at
tention, invinciblement, 
fiveur de cette métamorphos», 

i se produisit, dans l’esprit de 
Pierre, une agi ation c -ntre la
quelle il eut de la peine à réagir 

11 rèvi tout autre chose que 
ce qu’il avait souhaité jusqi ’ 
lors. L s triomphes art’.stiqu s, 
l’existe.ice libre faite pour les as
surer, l’excitation de la pensé-, 
fut jugé par lni absurde et mé
prisable* Il pensa que le calme 
du foyer, lu paix du cœur, la i ré
gularité des jours employés, de
vaient préparer aussi sûrement 
les belles œuvres et qJi’il y 
plus de chances d’inspiration 
dans la- régularité du travail que 
durs le dérèglement des efforts. 
1. * mariage lui apparut 
une source nouvelle, où il pour
rait se retriroper. Il médita d- 
se range-, de do tier des gages 
de s .«gesse, et -e laissa aller à re- 
gard.T Mlle de Vignes avec une 
tendresse qui n’avait plus ucon 

ovt avec la camaraderie des

iBRYSON, C. NEVILLE
AVIS

GRAHAM Par la présente je donne avis à toute* per 
sonnes qui n’ont pas encore réglé avec rao 
de voaloir bien a'1er prendre des arrange
ments ehez A. E. Lussier, Eer,, d'ici À bail 
jours. Sans juoi tous aurez des frais pear 
la prochaine cour.

Vo.re, etc.

& CO. A. C. LAROSE.
3ET ZDZE!

£3rb eilleu.es qaali" 
tés de Charbon 

BituRp il mineux
An-celle-là* et

thrSEYBOLD & GIBSONcomme

I Bien Criblé
Et Tanaiaé.

^ O'Reilly A Hen.y,| 
W. ' BLOfc' RUSSELL’” 

r Rue Sparks
fTerrible Ouragan dans les Nouveautésrtpp

anciens |ov s.
Nul ne s’en aperçut qu’elle. Ni 

s i mère trop souci use des dé
sordres laus lesquels vivait Jac- 
q tea, ni Jacques trop occupé de 
ses plaisirs, ne soupçonnèrent 
un seul instant ce q xi se passait 
dans l’esprit du peintre, 
te étonnée d’abord, tn présence 

habitude, il arriva à (jt, modification rapide des
Ce soir-li

CD■

CHEMIN DK FER

Il jeta son dé

HAUTS PRIX TERRASSES ‘CANADA ATLANIIC » )

sentiments de son ami, h-ureuse 
ensuite de se croire aimée de 3e- NOUVEAU SERVICE RAPI1X )lui qu’elle regardait comme un 
homme supérieur, eut bi «tôt a 
subir l’amertume d’une désillu
sion. La lia. m me était al lu nee, 
et qui parai sait devoir brûler si 
viol'-nte. 6'éteignit tout d un 
l'oap. Pic re, qui était fort assi
du chez Mm - de Vignes n'y 
vî it plus que, comme autrefois, 
d’une manière intermittente, ht 
toutes les belles espérances, se- 

è e-ienl caressées par la j une 
me, s’envolèrent, rêves d'un

LA VOIE LA PLUS COUR’LES BARGAINS EN AVANT ! C*ANtiEMKNT9 AD 27 OCTOBKX, 1890.]GX2
convois partiront de la gara de me Elfli 

comme sait
L'EXPRESS DE MOWt. 
REAL rapide arré 

à toutes les stations entre Ottawa et le 
teau, se reliant à la jonction du Côtean avec 
les trains du Grand Tronc pour l'Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

i

8.00 A. NI. XLes cinq grands magasins de Bryson, Graham & Co. sont remplis 
de marchandises de toutes sortes, de nouveautés brillantes de la saison 
et un défi est porté au monde de laisser \ oir des offres qui soient 
comparables aux nôtres.

Nous avons trop de stock dans les les Ii<nés suivantes, mais nous 
non aurons pas trop passé cette semaine.

5.00 P. NI.
lexandria entre Otta

wa et le Côteau, a un char refectoir, et i 
rive à Montréal à 8.-0, ne reliant aux trai 
du Vermont Central et du Grand Trôna 
pour tous les points à l’Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dalhousie

L’EX PRESS DE BOSTON 
e*. NEW-YORK (passant 

par le Côteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, area 
chan gdortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les étalions entre Ottawa'et Rouse’s

i.ksJtrains aebtverovt comme sdh :

veux é|>
gnon s’imposait 1

Il ria’t encore que la porte s’ou
vrit et q »’• t lien de 1 Vu fa ut à 
laquelle le regard du Laurier é- 
tait habitué, une j une fille, un 
peu timide, un peu gauche, tout 
changée mais cependant char 
manie, entra dans le salon.

Elle ne courut pas vers le 
peintre, comme à l’o dinair*» 
arec une garçonnière curiosité. 
Elle lui tendit gentiment la 
main, et s’arrêta, interdite, com
me gênée devants jeun «s gens. 
Pierre, souriant, te regardait.
11 dit:

—Vous é'es très à votre avan
tage ainsi, Juliette ...........  S’il
m’était permis de nsqve une 
critique, je désapprouva ais les
petites boucles sur le front .......
Vous avez une jolie cou ne de v 
»age et les cheveux bien plan
tés ......... lie levez les donc

C’est plus 
jeune, et je suis sûr que cela 
vous ira très bien !

Puis, tirant de sa poche le. ca
deau prép ,ré:

—Vous voyez ? C’est nu objet 
utile ! Moi aussi, je vous traite en 
grande person e, aujourd’hui

—Oh ! que c’est jol: ! s’écria 
l’enfant, les yeux brillants de 
joie. Regard * doue, Jacques !

—C’est un objet d’art, ma fil
le ..... Ce peintre a l'ait des f< 
lies ! Si tu l’embrassais, au 
moins ?

C’était l’habit r de. Il y ave;t 
des année» que, ce jour-là, Pier- 
ra embrassait J v bette, et pour
tant ils restèrent un instant, 
trou b ;s, en face l’un de l’autre. 
Etait-ce la robe longue et la nou
vel le coiffure qui leur causait, à 
tous deux cet embirra*. ou bien 
l’évocaL’on inattendue de la îeu- 
ne fille, soudain -ment éclose en 
cette enfant, coma11 un bouton 
de rose qui s’ou\ ve au premier 
soleil, mais le peintre ne trouva 
jiae le mouvement apotttaué qui, 
fraternellement, autrefois le pot - 
sait ver» Juliettx

II fallut que Jacques, les re
gardant u” pen étonné s’écriât:

—Eh bien 1 qu’est-ce qui vous 
prend ? Est-ce que vous ne vous 
conaaissez plus ?

Alo s 'Ill.* de Vignes fit 
pa», Pieiqe fit. deux, et ils se

qu'à Cosaelmau et à Alour.
Elle ne se résigna pas cepen-1 

dant si facil» ment et entreprit1 
pè h ut le Jde savoir ce q >i oui 

p« i titre de reparaître, Un soir 
que Jacques était venu seul pas
ser qui lques instants auprès de 

luliette se hasarda a

1.45 P. NI.
Grand Enlèvement d'Etoffes à Robes. 
Grand Enlèvement de Tapis.
Grand Enlèvement de Couvertes.
Grand Enlèvement de Confortables.
Grand Enlèvement de Manteaux.
Grand Enlèvement de Ulsters.
Grand Enlèvement de Capots en Fourrure. 
Grand Enlèvement de Sous-Vêtements. 
Grand Enlèvement de Sealette.
Grand Enlèvement de Chaussures.

s.t me f
s'étonner qu’ou ne vit plus Pier- 
îe Laurier.

— Est-ce q ’«i n’vst pas à Pa
ris ? demati .• t elle.

— f- répondit I .cques, mais 
il ne > tte \> que point son 
atelier. P est dans u:ie fièvre 
de ti avail.

La jeune fi’le respira. Le tra
vail était une concurenoe qu’elle 
ne cr l'gnait po it. Elle couti-

— Et que fait-il ?
— Un portrait.
A ces mots négligemment dits 

pa son irere, Juliette tressa il it. 
Il lui sein nia discerner une vi- 
bution menaçante, Ce portrait 
.m jjouvait pas être un portrait 
ord nairèy Et cette œuvre à la 
qu *e Pierre s’etait voué avec 
j)as<ion, devait avoir une inti li
enee sur leur destinée à tous 
Elle vit to it Ob'-car autour d’elle, 
eo.nir*' si le soleil s’était caché, 
Et des pressentiments douleu- 
reux lut serrèrent le creur.

— Et c* portrait est celui de 
quelqu’un connu ?

— Oh ! de très connu 1
— Qui est-ce doue ?
— Uue le nome de théâtre.
—. Qui se nomme ?
Jacques se mit à rire, et, re

gardant sa sœur avec surprise :
— Mi- s tu es vraiment bien 

carit tse ce soir. Je te demande 
un |>eu ce que cela peut te faire 
de savoir que l’original du por
trait de Pjerr-* s’appelle Mlle 
Chose ou Mlle Machin i

—Cela m'intéresse
—Eh bien! la dame du por

trait • .t Mlle Clémence Vil fa. 
Elle e»t pente, brune, a des yeux 
noirs, de très belles dents, uue 
exéc able réputation et fort peu 
de t «leu.. Malgré cela, elle & 
I) aucovp de succès. Veux-tu 
co.inaitre son âge Y Vingt-quatre 
ans, on environ.

12.00 A. NI. &kd*ItEr.”
points intermédiaires arrêtant à tontes laa 
stations entre Rouse's Point et Ottawa.

ut

12.30 P. m. ,&rc\w,v;
lifax et St Jean et toutes les s ta 
aires. Le train quitte Montréal a 
a. m.’et arrête a Alexandria seule 
cepté.pour laisser descendre des 
des stations sur le G rend
Q AC n U Express rapide de Mont- 
«•‘rtl I • Ifl. réal et tous les points «U 
l'Est et du Sud. Le train quitte Montré® 
à 6.15 p. m. et arrête à toutes les 
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Suristendant-Général

tions balné- 
9 heures 
ment, ex

passagers à

franchement
Justement reçu deux chars de Valises, Chaussures, Claques et

Fardes: sus. Agent général

Ottawa, 27 Octobre.

FERRONNERIES
L'âne dee pins anclennee maisons oomm 

claies de la vallée de l'Ottawa et dee mien 
qualifiée» eons le rapport dee bas prix de 
localité des articles ufl>rU en venter

McDougall & Cuzne

Les Bas Prix et les bons procédée amènent ia vente.

250 pièces de Flanelle grise pesante et Tout-Laine à 25c. la verge.1511.

Bryson, - MAGASINS--—
RUE SUSSE! ET DU1F,CHIUDIER

13-11-87-88.

TAYLOR McVRllY
AVOCAT. SOLLICITE CB. ET!CO

Graham — BUREAU : —

l««tM.ii êiltrlt Oiivattn, Ottawa,

AVIS AUX PATRONS

Dans le but de se rendre utile 
ala fois aux ouvriers, domesti
ques, servantes etc. et aux per 
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, domestiques et servan 
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les an non 
ces offrant de l’emploi. Les in
sertions 5 subséquentes seront 
seules chargees|au£prix] de. 26 

! cents.

& Go.
Quartiers Généraux pour les Thés etjüpiceries de Choix.

(A r on tinner)
/

4

L.

* 4 MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

a

i

‘O
Ç

I ‘8t
i W

ttaw
a

152 
ET 

i54,

CO

15
-2

 ET 
15

4,
14

8,
 450,

14
6,

BR
Y
SO

N
, GR

A
H
A
M

 & 
Ci

e.
,


